
JOSEPH BRUCE
Autrefois du Médical Hall, 

ancienne a|x>thicairerie de l’Hôpital Général 
de Montréal

Chimiste et Droguiste
205 RUE RIDEAU, OTTAWA

Kn face «lu Couvent de la Hiileau,

( Téléphone «le Hell No. 179 )

GRAND - CHOIX
-----UE-

Monumcnts, en Granit Ecos
sais, Granit delà Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
Poteaux jHnir enclos de toute

MON PROPRE OUVRAGE
Toujours en main. Tout ou
vrage est bien lettré et garanti 
aux plus bas prix.

R. BROWN,
94 RUE QEOROE,

En face du Marché By, Ottawa.

Entrepreneurs
Nous manufacturons les toitures sui

Canada Plate" Toitures Mvtalli- 
Toitur** en For Galvanisé, 
'Voitures eu Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Su 
pArieur Jewel”.

Toitures “
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Aux Ménagères
C’est maintenant le tempe «le faire 

renouveler vue

Tapisseries et Peintures
par .!«-" mains hahileevt cx|vrimoiiUW Prix 
modérée.

J. B. DU FORD, 108 Rue Rideau
<4cK.it main le stock «le Ttt|us*«>rioa les 

mieux choisies vt les plus variés*.

tossy Waste»
PMJUUAACiKH

Coin des rues Rideau et 
Cumberland,

ET AUSSI
Coin des rues Soarlcs 

et Bank,

L'Huile de Berth* eet IMe 
de foie de morue pure, préparée 
arec de* foie* Im portés dlreotemeel 
pour le Maison L. Eus**, if, ree 
Jacob, Paria.

Elle ne ae read qe'ee laew 
•ooompagnde fene leairueUee.

BRYSON, GRAHAM & CIE.
Détailleurs enGnos.

Grand Sacrifice dans nos Profits.

$2.75
Habits en Serge TOUT I.AINE bleu marin pour hommes, $7.75

Bryson, Graham «V Cie. vendront tous les jours |tendant une semaine, < «un 
Août, des habits TOUT LAINE en Serge bleu marin, pour boni

mes, $2.75.

présentera $2.75 nous offrirons immédiaA tout homme du femme qui 
tement et avec plaisir un habit TOUT I.AINE,

T out homme, jeune ou vieux, grand ou petit, sera satisfait avec un de « es 
habits T OUT LAINE, pour la modique somme de $2.75

Rappelez-vous que ces habits sont TOUT LAINE, ou nous ne les vendons 
pas, et un sel habit sera vendu à chaque personne.

Etoffes a Robes.
57 pièces d'étoffes brochées en couleurs pour robes â 5 rts. la verge. 
70 pièces de chftlis colorés, qui se lavent très bien, à 6 ets. la verge.

Couvertures de Lits.
350 paires de couvertes blanches ;'i $2.00 la paire. 
29o paires de couvertes blanches â $2.50 la paire.

BRYSON, GRAHAM & CIE.
Seuls'aeents a Ottawa oour les thés India et Ceylon de 

Tetley. ..Les meilleurs que la terre produise.

CHITTY FRERES L’ARGYLE
312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA

r
de Marchandises Seches.Importateurs et Commerçants d’Ep. 

certes de Choix, Etc., Etc. 
ck est Nouveau et 
s Prix sont Très Bas.

Notre Sto Frais et
Une très grande réduction dans toutes nos marchandises 

d’Eté, commençant le 1er Août.
Etoffes à robes valant 35c. pour 18e. Un autre assortiment valant 25e. 

pour 10c.
Etoffes à robes valant fi5c. j>om 25c.. Indiennes valant 14c, pour Oc. 
Mousselines pour robes valant 35c. pour 10c. et 15c.
Etoilés oliambries pour robes, couleurs foncées, valant 25c. pour 10e.
Un Job en bas de coton pour enfants, pour 5e. la paire.
Un assortiment de magnifiques rubans à moitié prix.
Tapis Hollandais valant 15c’ pour 0c. l.i verge.
Tapis-tapisserie valant 40c. jour 25c. la verge.

; TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
A. & S. Nonlheimer ont actuelle

ment un très grand assortiment de
venez vont s*â» wmmBONS PIANOS BEI 

SECONDE MAIN I TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI

d’excellente Manufacture.
Prix et renditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

tyanteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204

LES MARCHANDISES DOIVENT ETRE VENDUES.
LE MAGASIN DOIT ETRE FERME.

ZST-A-IE3- ZBCTSTIELEÏ,
COUVREUR ER METAL 0! TOUTES ESPECES 

Ferblantier. Plombier et Poseur d'app&rePs 
«le toutes sortes, et aussi grand assortiment 
«le Cages d’oiseau, ustensiles de cuisine, et 
tuyau on plomb pour aqueduc.
NO. 284 RUEDALHOUSIE.

GARDNER & CIE •j

Nos. 66 et 68 Rue Sparks.
6T RUE SPARKS On donne un present CHARBON! A. C. LAROSEmAVEC CHAQUE

Voiture d’Enlants Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur iavie, contre le feu et 
les accidents.

Les meilleurs qualités 
_ D W t)e charbon bitu-Seuls A geûts pour lee 

Piano* Cliickering, Stein way, 
' Haines et Nordheimer et poui 

B- v les Orgues Harmoniums de Et*
? tey et Kimball.

ACHETEE CETTE SEMAINE 

L'assortiment est considerable 1 
—A LA-

NATIONAL M’F’G. CO. 
160 RUE SHARKS.

m*
H BIENCRIBLE 121 RUE RIDEAUI ET TAM oE Collections fanes promptement
|O’REILLY k BENEY, 

BLOC RUSSELL

îî Telepnone 189 iî
— POtJB-------- persiennes, LISEZ CECIDeux Semaines seulement RIT K RP.tHKN,Toiles et Poles J. T. JULIEN Si vous voulez des bargains 

de meubles, essayez le nouveau 
magasin de meubles.

106 et J06 rue SPAbKS

George Stewart

Commençant le 10 juillet.
La meilleure occasion de la saison pour 

acheter des

a Rideaux 273 RUE ST PATRICE

VITRIER, PEINTRE
decokatf.uk,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR :

Les meilleurs irew'hés dans la ville

National Mfg. CoMontres en Or et en Argent Purs.
que dans tout autre magasin 

du Canada
Le choix «lans le plus ge'assortiment à 

Ottawa.
Bijouteries en Gros et kn DbtaiL

Moins chères
Tout ouvrage exéentè aven soi n et

160 RUE SPARKS 160
cm A WA. TA rLOB Mc VEi2 K

AVOCAT, MlLLIClTKliR, KTi
98 RUE RIDEAU, GO

a i 

1 !
— BUREAU : —

Seoltâab Ontario C lia «u bers, i Ottawa,4»
a. & a. f. mcmillan B:

*• MC) s L CHARBON—Les réparations, une soécialitée.

I A FOURNAISE, *• Egg.” "Nut,” " Stove/’ 
est le meilleur charbon mou Américain 

Charbon Extra tin et «ioublement tamiser, 
venant des mines de Newcastle.aim

ECURIE DE LOUXttL

CZ3
T J2 _i ; 

•sï --I
2 O Eü
§ o i3

Vin.iSiropi.Dusart
M UCT0-PH0SRHATE de CHAUX GEO. F. THOMPSON

CC -S 37, rn«. Npark*.Le Leele-T A»<eÈ»'te U «Aatur emuaa Jasa 
le mop -t !• wr» de Dff8A*T «si

§ 115
u* CD 2 «

le pins pniiîABt del repwaleurs 
U rsnerœu si rsdres»» le* es «Isa enfs-iU 
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I rsii.premiere; classe,
L’une dee plus anciennes maisons comme/ 

claies «le la vallée de l'Ottawa et des mieux 
qualifiée» sous le rapport «les bas prix de la 
localité dee article# offerte en veut®S £LU JS

Joseph Senecal GO McDougall & Cuznero 1
9 1

Enseigne de la grosse TarrlAre.!
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plante merveilleuse dont il avait 
apporté la première lemeuce l’année 
précédente, et il demanda à la vo.r, 
ce qui lui fut accordé avec empres
sement, vu les explications que l’on 
était impatient d’obtenir. Il trouva 
leg fruits mois A point et pria la 
matrone de lui faire donner du sel, 
du poivre et du vinaigre, et à la 
grande horreur de la boune dam % 
il se mit à manger avec délie s le 
prétendu fruit empoisonné. Aorcs 
cet étrange repas, . il apprit à la 
gardienne que le fruit avait 
tomate ou pomme d'amour et qu’il 
étau très sain t-t très nourrissant.

Après ces explications, la dame 
s’empressa de mettre en réstrve 
toute la graine contenue dans les 
fruits qui restaient pour la distri
buer à ses amis et voisins, et c’est 
ainsi que la culture de la fomate 
fut introduite dans le comté d’York, 
en Pennsylvanie, d’ou elle se ré- 
nai d't peu à peu dans tons les Etats 
Unis et le Canada. Partout la 
plante produit d’une manière pro 
d gieuse pour peu qu’on lui donne 
un terrain et des soins convenables, 
aussi, quoique cette cul'ure soit 
très rémunérative, les tomates se 
vendent-elles sur nos marchés à des 
prix facilemen. accessibles à toutes 
les bourses pendant la saison.

blancs bien Nous les era- p^r deux jours dans le vinaigre très j’entends qu'ils soient réalisés. S a lo
fai ble. hg)uter parfaitemeni et mon, mon revenu q lolidien s’élève 
ajouter une demi chopine de raifort à environ 400 franc*; voici 20 louis, 
râpé, un quart d * l.vre de graine de 
moutarde blanche/ une demi-once 
de semence de cél ‘rie, quatre cuil- 
lérées de poivre noir, deux et de
mi- de tumerie, une petite boîte de 
moutarde et une livre de sucre.
Mêler le lout dans trois pintes de 
vinaigre et faire bouillir. Quand 
cVst presque cuit, ajouter une ro- 
qnille d’huile d’olive. On conserve 
en jarres.

Faits Divers l) eu pour l’â ne de votre mari V’g
Je tombai en proie à une violente 

er se nerveuse. Quand je repris 
connaissance, mes enfants étai-nt 
là, prés*de moi, pleurant “Maman! 
maman! qu’est-ce que lu as ?" Pau
vre p-tits êtres!

Je leh emmenai; je sautai dans 
une voiture e" je gagnai la campa
gne militaire où campe la garnison 
de Sofia, .le trouvai mon mari 
près d’un arbrè. couché, déchiré par 
1*-» balles et entouré de sang. Je 
lais-ai mes enfants dans a voiture 
et je tombai à genoux, priant pour 
mon mari.................. le pus faire en
terrer mon pauvre et sincère patri
ote, l’un d« s héros de Shvnilza,con
damné â mort après un procès peu 
►érieux sans aucune forme judiciai-

ôes amis m’ont raconté depui* 
que, le même matin, on était venu 
le taire sortir de sa cellule, lui di
sant qu’il a.lait être transféré dans 
une autre prison, en province. C’est 
hors de la ville qu’on l’emmenait; 
c’était là-bas où l’attendaient vingt- 
un sol Jais, ch .isis dans différents 
régiments et tous, officiers et soldats 
étaient de Macedoine, comme le ma
jor. Avant de tirer les soldats ont 
demandé par quei ordre o i fusillait 
leur capitaine L'officier a pu 
peine réoondre, étranglé par l’émo
tion : ‘ Par ordre du prince.”

En teiminant Mme Pauilza a dé
claré qu’elle n’avait plus qu’un but: 
“Elever ses enfants de faç-»n à en 
faire d» s hommes de cœur, comme 
était leur père.”

proprei.
plirons jusqu’à deux doigts du bord 
avec des fomates divisées de ma
nière qu’il ne reste pas de vides 
dans la masse. Nous les plonge- 
ions ensuite dans l’eau bouillante 
pour chasser l’air qui pourrait res
ter in ercalé ; la couch; supérieure | 
étant bi -n égalisée, 
dessus de la graisse fondue pour 
former une couche de deux lignes 
d’épaisseur et nous mettrons refroi
dir. Ainsi préparées, ces boites se 
conseiveront aussi bien que les 
boites soudées du commerce.

préparant, comme d’habilude, le 
déjeûner de mon pauvre mari, 'ou- 
jours en prison.

Un gardien de la prison se pré
sente tout à coup chez moi :

V nez vite, madame, me dit-il,
avec vos enfants........ Venez dire
bonjour au major.

J’habille à la hâte mes petits, an
xieuse, ayant un mauvais pressenti-

Au bout d’une demi heure, j’étais 
à la porte de la prison, tenant mes 
en fanls à la main.

ils sont à vous- Pierre, allez faire 
un bout de toilette; vous lin z avec
moi Quant à vous, Antonin........

Le galant jardinier tremblait de 
tousses membres ;je me hâtai de le 
rassurer en ces termes :

—Votre souhait, mon bon Au 
toine, témoigne de l'excellence <le 
votre goûf, A dix heure-», ma 
femme sera à cette place, qui est, 
vous le savez, sa promenade favo
rite. Comme les soirées sont fraî
ches, elle sera Miveloppée dans le 
burnous en cachemire dont elle se 
couvre tous les soirs. Soyez ai
mable et surtout faites en sorte que 
Mme Antoine ne se doute de rien, 
car on la dit fo-t jalouse.

Lorsqu’on sonna le dîner, je 
envoyer cherch-r maître Pierre, le 
faire conduire de force à la salle à 
manger, en le menaçant de l’atta
cher â sa chaise. Eufin, il consen
tit à s'asseoir. Kn aucun temps, je 
ne di ai plus gainent 

— Et le jardinier Z Est-ce que le 
drôle aurait eu la bonne fortune 
d'embrasser 

—Le jardinier embrassa Mme 
Antoine revêiue du burnous indi
que et, en échange de son baiser, il 
reçut la plus formidable, la plus re
tentissante paire de g files que ja
mais femme jalouse ait fait to nber 
sur les joues rougissantes d’un mari 
pris en faute. Que voulez-vous, 
ajoutait notre exce itrique, ce n’est 
pas toujours gai, la campagne, et 
l'on s’y amuse comme on peut !

CAL SE B1 : SCIENTIFIQUE

nous verseronsTOMATES

La saison dts tomates étant pro
che, je vais leur consacrer quelques 
lignes L’introduction des tomates 
dans l’alimentation est relativement 

; récente, et les personnes d’un âge 
moyen se rappellent facilement le 
temps ou elles étaient Inès rares et 
n’étaient guère cultivées que com
me plante» d’agrémt ni. Il y a une 
soixantaine d’années.un homme ré- 

; ctmment arrivé des iles Bermudes 
se fut interné dans la piison du 
comté d'York en Pennsylvan.e. 
pour quelque délit contre la propri
été Il avait avec lui quelques 
graines que, pendant son séjour, i! 
s’amusa à semer dans le sol riche 
de la cour do la prison, mais avant 
que les plantes qui en sortirent fus
sent arrivées à leur maturité, le pri
sonnier fut re âché «T il part t sans 
avoir donné les t xp ications neces
saires. La croissance d- la plante 
était vigoureuse et bientôt elle don
na des fru 
à fait inusitée qui de verts qu’ils 
èt tient d'abord, passèrent au ronge 
bridant et devinrent un objet d’e- 
tonuement et d’admiration pour le 
habitants de la pii'Ou. La gardien
ne persuada aux prisonniers de ne 
pas goûter à ces I uns, car sous leur 
apparence appétissante, se each «il 
un poison mortel; mais désireuse 
de conserver des spécimens de /es 
péce, e 11-; mit en réserve des grain s 
qu elle piaula l’année suivante.

Or il advint qu’au temps où les 
fruits nouveaux arrivai nt à leur 
maturité, l'insulaire des B^rmi d -s 

■ * se fit coffrer une seconde fois.Ayant 
été reconnu, on lui parla de 1*

— Lai.-BPz voi enfants, me dit le 
gardien, ils attendront au bureau. 
Vous, diiiv -z le gendarme, qui vous 
montrera la porte de la cellule de 
votre mari.

J’ai eu un instant confiance et es
poir. Cela n’a pas duré. D’abord, 
on m’a enfermée dans une sorte 
d’écurie où je suis restée deux 
heures.

Pourquoi ? Que se passait il donc 
pendant luol ce temps-là?

U i gardien arrive.
—Votre mari a quitté la prison, 

me dit il. Plus d’espoir... Il va 
etie fusillé dans un instant.

—Comment ! sans qu'on me per
mettre de lui dire adieu ! sans qu’il 
puisse embrasser ses deux enfants 1

L ; gardien réplique :
—Il ira vous (lire adieu chez vous 

Retournez à votre

Un a déjà parié de faire du vin 
Pour conserver les tomates dans avec des tomates et je ne doute pas 

la saumure,on.les prend bien mûres chose soit possible en lai-
mais pas molles, on les mets dans fermenter le jus additionné
des jarres ou des invites avec de la dune quantité convenable de sucre.

Et si 1 on eu peut faire du vin, on 
peut aussi faire du vinaigre.

Uct Cuissbt.

saumure en les maiut nam sous le 
liquide sans les froisser. J’ai pu 
ainsi en user une excellente soupe 
tout l’hiver et il m’en reste encore 
quelques unes que je me garderai 
bien de peidre ; ma«sjé n’ai pas es
sayé de les employer autrement.

L-s tomahs verbs venues trop 
laid pour mûrir peuvent être mises 
à profit pour marinades. J en ai 
de l’anné dernière qui valent autant 
comme des cornichons.

AMUSEMENT DE CAMPAGNE
Voici ce que contait dernièrement 

un fuit excentrique et très riche 
proprietaire campagnard des envi
rons de Paris :

L’automne dernier, j’étais dans 
pue de mes terres et je flânais dans 
mor: parc, lorsque j'entendis mon 
nom et celui de ma femme pronon
cés avec une certaine animation par 
trois de mes gens. Je me postai à 
l’ombre d’une charmille, je prêtai 
l’oreille et entendis le dialog

—Moi,disait le cocher,je voudrais 
avoir dans ma po he la somme que 
Monsieur à manger par jour.

—Moi, disait le valet de pied, je 
voudrais dîner une lois à sa table.

—Et moi, soupira le jardinier,na
turellement plus politique, je vou
drais embrasser sa femme.

J'écartai les feuilles et j apparus à 
leurs y

m’a rendu témoin de vos vœux et

?

a d’une apparence tout a
Avec ces tomates vertes on fait 

aussi un condiment auquel on a 
donne le nom de catsup.

L-s américains appellent cela 
chow-chow (cherchera la traduction 
française qui voudra.) Il me tom
be sous la main 'în^ recette in'itu- 
lée chow chow à C huile d olive que 
je transcris pour ie beuéliee de 
ceux qui voudront l’essayer.

Un demi-gallon de toinaies ver
tes, une grosse tète de choux, h.iit 
gros oignons, deux douzaines de 
p tits oignons et douze concombres. 
Hacher menu le tout excepté les 
petits oignon, couvrir de sel et lais
ser la nuit. Ego-iter et laisser tram-

Je ne vanterai pas ici les qualités 
de la tomate, chacun les connaît 
aussi bien que moi ; mais je dirai 
quelques mots sur sa conservation.

La m se eu boites des tomates 
forme aujourd’hui l’objet d'une 
industrie importante. Mais en de- 
hors^de cela, on peut fac lement se 
preparer économiquement une pro
vision privée de tomates en con
serves quand elles sont en abon
dance et à bon marché, soit en les 
mettant en boîtes soi-même, soit en 
les p'ongeant dans la saumure.

S ooosons que noua ayons un 
ceitain nôœbrd de boîtes en fer

en passant, 
maison.

Je repars avec mes enfants. A la 
poité de ma maison je trouvais une 
voilure de police et un officier, mais 
pas mon mari J’avai* été trompée ! 
Tout ce qui venait de *e passer avait 
été préparé précisément pour que 
je ne puisse vo.r une dernière lois 
mou maih-Mireux mari.

Et Pan tza rt Stambouloff sont 
deux amis d’enfance !... Üh ! le 
misérable !

Dans un salon de jeu.
—Monsieur, vou« ne le nierez pas^ 

celte fois : ce roi est sorti de votre* 
manche 1

—Eh tien ! mettons que la pre
mière manche ne m'a pas été favo
rable... et commençons la seconde.

LA VEUVE DU FUSILLÉ 
Au c«»urs d’une conversation avec 

le correspondant du X1X-; Siècle à 
Sofia, la malheureuse veuve db ma- 

r Panitza a fait le récit poignant 
suivant des circonstances qui ont 
accompagné la mort de son mari : 

—C'était le matin ; j’étais seule,

C’était donc fini ! L'officier a qui 
je demande des explications baisse la 
tête et me dit à voix basse : “Priez

es amis, leur dis-je, le hasard

I

hiblté par la Clr^ «l'Imp. <14 et 416, Xm Sussex
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OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.
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J Brûlures 
Douleurs 

P» Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'Yem 
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LE CANADA LUNDI 18 AOUT 1890

CARTES PROFESSIONNELLESle» relation» de chef à lieutenant 
' onueil des Ministre*.

Aux Communes, Sir Hector est générale
ment silencieux et on n’est pas loin du s'é- 

ner d’une pareille réserve chez un homme 
uel sa haute position ilonne le droit de 

prendre la plus large part aux débats. Il ne 
se lève que pour répondre aux questions 
disséquer un item de ses robustes est in 
La tâche ardue et délicate de surveiller

Le Lieutenant do Sir John HosEdans le
Nouvelles ae Montreal

ont été
LE CANADA Montréal, 18 août—Les 

ten tier de Ht \
i gar 
Paulde t 

i d m.

GKO. McLAUBIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

Bureau: 19 rue Elgin, Ottaws

nice ut i
•i en entendant !a détonation 

i feu dans la direction des ce Iules 
l' apres ce qu'on a pu apprendre il paraî

trait iii’mi des forçats aurait obtenu d'un 
purent qui le visitait un revolver avec lequel 
il devait se suicider. M As après réflexion, 
il trouva plus commode de décharger l’arme 
dans les corridors.

I.es gardiens trouvèrent le révolver sur le 
il, mais n’ont pas encore découvert le

Journal Quotidien du soir
SI H HECTOR L.CNOEVIN ESQUISSÉ 

A CRA VON LEVELA VALLEE DE L’OTTAWA
(BOYAUX)Journal Hebdomadaire^ 16 pages

lesI.i: MINISTRE l»RS TRAVAUX 
.Il s ET l.l ' IlEK »U PARTI CONSERVA* 

TKI'K 1)1" BAS-CANADA SA LOYAUTÉ ET SON 
ATTACHEMENT POU R LE < Il EK 
TABLE ÉNERGIE

travaux de la Chambre lui incom 
tienlièrement et il s’en 
deur qui le caractérise. A 
à son poste et il n’en part qu à la 
séance. Il ne laisse jamais 

eputés ee lèvent, 
dégourdir et de se repos 
bout de causette avec des 
reste à sa place comme 
ne peut émouvoir. Le 
eux, la séance la plus exténuante ; 
font rien. Son énergie et sa fermeU

qu'il y a là un quelque chose qui pour 
passer pour de l’entêtement, 
est dû à Sir Hector si la 

siégé toute une nuit, l’hiver dernier. Après 
le départ <le Sir John, il avait pris le com- 

lenient. Il y avait un certain item 
liait faire adopter hon gré mal gré,et 

pposition résolut de tuer le temps et de 
cure où l'on ranime

Elle com mem

acquitte avec I ar 

■X trois h
$5.50 
$7.00 
$7.50 
$9.00 
$11.00
y compris les accouple
ments et le bout. Cette se
maine nous ferons une ré
duction de 10 par cent sur 
les prix.

pour 50 pieds
pour 50 pieds
pour 50 pieds
pour 50 pieds
pour 50 pieds

Directeur delà rédaction 
Secrétaire “ ...
Rédacteur de ville...

........Oscar McDonki.l

...............P. A. J. Vovbr

......Flavikn Moffbt

VALIN A CODEK ql K DIRA LA POSTÉE!
cures il est 

levée le la 
si' ge ; d’au* 

et par besoin de se 
ser vont faire un 

lui

parque 
propriétaire.

I-a loi fédérale amendée relative aux 
billets promissoires 

eptembre prochaii 
en a pris occasion pour 

on corrigée de son travail 
Cette édit 

cf ntiendra une étude complète de la nou
velle loi.

A vocal», Sollicite**™, Etc. i
BLOC EGA N, RUE SPARK*

vis-à-vis l’Hôtel Botsell.
• i.

Nous dormons aujourd'hui une 
toilette Iran raide à mi ; Ires intéres
sante étude sur Sir Hector, due à la 
plume aussi habite que judicieuse 
de M. John A Ewan, journaliste 
bien connu et Vun des plus féconda 
alimentât eu rs de la Central Neivs As 
sociation.

—Comme chef de 
tor n’a guère d\ 
tie Bowel 1 : i

BUREAUX : 414 et 416 Rue SussexI lettres de charge et aux 
ndra effet le 1er se

édh-

n. Mvoisins, mais ïïïOTTAWA, OJSTT. un sphynx 
déliât le plu

R.,
s ennuy J. S. JUDE R0UTH1ER, R. A. Se, 

ARCHITECTE ET INCENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa

* publier une 
sur les lettre* de changeLundi 18 Août 1890

ECHOS DU JOUR SAMEDI TI.c coût des travaux nécessaires pour 
tire les tils de téléphone dans des con

duit* souterrain sera de SW,000,(XX).
M. Wilbrod l'agi,eulo, étudiant en 

droit, Je cette ville, aura à répondre 
prochaine session de la Cour du Banc delà 
Reine, à une accusation pour libelle portée 
• outre lui par M. Vhs. A < iauvreau, au su

ai' icle écrit par lui dans le 
juillet dernier

ire l'auteur du vol de journaux 
le poste de l isle Verte

Chambre a
ministère public, Sir 

gai que l’hon. Mac- 
ce que

HecEn juillet dernier, .3(1 employés de chemin 
de fer américains se sont fait tuer dans l'ex
ercice de leurs fonctions.

J. W. W. WARD,
AVOCAT ZEITC

ki pensent et le 
propres collègues. On le vu ’ 
entièrement au fait des n

?Ôpi

siéger jusqu'à l’h 
ches de* ehan

;à lapublic et scs voit
lille

il Samedi lions off ri
rons plusieurs li- 
g n e s spéciales à 
grand sacrifice. Je 
veux faire du Sa
medi la meilleure 
journée de la se
maine et cette jour
née là j’offrirai des 
lignes de marchan
dises à vil prix.

Samedi - Samedi
J’offrirai un bon 

gant de Kid pour 
Damés, à quatre 
boutons, pour 35c. 
réduit de 00c.

Samedi - Samedi
J’offrirai la balan

ce denies chapeaux 
d’été pour Dames à 
2c. chaque.

Samedi - Samedi

E. G, LAVEBDURE
& CIE.

et un détails de son v.uste domaine 
peut, en tout temps,"à l'impromptu 
le pourquoi et le parccque de to 

étions luelque soit le t 
est de

— BCRSAU -
Un ingénieur américain vient d'inventer 

i lanterne électrique pour les louomoti- 
dont la barrière permet de distinguer 

les barrières à un mille de distance et les 
petits objets A

alors celte fameuse série de discours qui 
i jusqu'après diner et durerait 

Sir John, informé de ce hlccus nouveau 
nre, ne s'était hâté de venir offrir la brun- 
• d’olivier, refaire la paix et relevt 

lieutenant de son q art. Iai remarque fut 
faite dans le temps par ceux qui laissèrent la 
chambre à minuit pour revenir le lendemain, 
qu’ils retrouvèrent au retour le chef c 
dieu dans la même attitude qu'il avait à 
départ, quinze heures auparavant. Person 
sonne ne peut mettre en doute la grande 
force endurante de cet homme.

On croit qu'il se mêle un peu d'ultramo» 
sme aux principes politiques de Sir 
tor qui, en effet, a été un des chefs du 

parti castor. Mais feu le sénateur Trudel 
alla à si grand train et si iinpi udemmeni 
dans cette voie que le prudent “ chevalier ” 
canadien résolut sagement de ne pas rac
compagner dans sa fugue désordonnée. Sir 
Hector ne perd aucune occasion de vanter 
la jovialité, 1 esprit de tolérance et la gran
de vertu de patience le sa race. “ Merci à 
Dieu, s'écriait-il, au cours des 
l’acte confédératif, merci â Dieu 
n'est pas persécutrice ; elle 
généreuse et tolérante. ’ 

ut réclamer (tour lui 
qualités, niais quant à sa raci 
possible qu’on puisse prouver 
L’incident que voici le fait hi 
a à peu près un an 
port l’érection d 
quelques clergymen 
fouir figurutiv 
gtilaire pôle 
naic et les
et les animorités de rt.ee et 
de tout temps ont pr»
Pour atteindre cet ex

31SCOHISH ONTARIO CHAMBERS Otait I journal 

accusé ce

i;
elles Monde, le 21transa

couvrent, et il
ses intimés ne fassent qu’un court stag* 

tarit ils sont

qu
■ici pseudonym, 

dernier d’ét
venu tradition O’GARA MacTAVISH & WYLT

AVOCATS. SOLLICITEURS, NOTAIEK&

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, O-1,
PRES DE I/HOTEL RUSSELL

Martin O'Gara, Q. C. D B. MacTavish Wm.Wvi

die au bureau, J!-demi mille .m moins. le1U Bt

• chiffres.
(plaides 

monde d 
néanrToins que

pourtant,c

la comparaison est 
injuste pour le ministre des 

si chacun d’eux fait a 
de Ira vu il telle •

De la Liberté, (le Paris 
'tiUne enquête

OBITUURE AVIS AUX CREANCIERSquelque
Douanes,de mettre au grand jour 

vénalité qui ont envahi 
lolitiouc aux Etats-Unis, 
mat américain et de lu

ineuta're ouverte
délavé

douleur laapprenons avi 
ive du grand patriote 
Parent. Marie Math 

r était âgée de q 
tait mère de M

du canal Laehine, de madame Bo'llja 
Suite et de Madame de Bon aid Elle

Washingto 
la corruptii 
tout l’organisme | 
Les couloirs du S,

et joli n 
ilde He

bureau Ul le E nriette LA SUCCESSION DE FEU NdKBKKT MacIIIL Db. R. Cheybieb.
pi on pourraitsomme

uatre vingtcroire endetté envers son pays qui 
offre, à lu vérité, (in'uiic rémunération 
disproportionnée il n'en est pas 

mruiHon entre le 1 
ministères des 

et celui qui se fut aux T ravi 
serait- légèrement défavorable à ceux- 
Bo well conserve pour les fonds | 

te la sollicitude qu'il a pour 
. La stricte économie 
onde nature chez lui, et pas chez as 
litres très inalheureuseini

ne lui
et elle ibien

ci. XL 
jublios

Avis est par le 
mément aux Stat

present donné confor- 
uts Révisés d’Ontario, 

chap. 110, Sec. .’Mi, que tous le« créanciers 
et autres personnes ayant des réclamations 
contre les biens personnels de feu Norbert 
Machildon, huis son vivant 'le la ville d’Ot
tawa dans le. Comté de Ca ri cl on, Voyage 
qui est mort le Sème jour de Mai A. D. 1HOO, 
à ou près du Fort C’oulonge. dans le comté 
de Pontia -, Province i.e Quebec, sont par le 
présent demandés de donner ou envoyer 
avec toutes dépenses payées, avant le 20 
Août 189(1 inclusivement, au soussigné 
Procureur du Rév. Léon Napoleon Campeau 
l'administrateur des biens personnels i dit 
défunt, 5ti9 rue Sussex. Ottawa, Ont. lems 
noms de baptême et de famille, leurs ad res

et descriptions, les détails et prouves de 
leurs réclamations, et un état de leurs 
comptes et la nature et le montant de leurs 
cautions ou garanties (s ils en ont).

Et avis est par le présent donné qu’après 
le 20 Août 1890 le dit administra 
'riera à la iistribution des biens 
funt parmi ies personnes 
bien, ayant égard sculi 
lions pour lesquelles il 
le dit administrateur ne 
blc pour les biens du défi 
partie de ces biens 
personnes ou pour 
ils n'aura pas eti 
dite distribution 
Daté à Ottawa

Chambre des représentants sont devenus 
les emplois, les concessions de 276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation 10 à 12 a. m., 2 à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

une bourse 
travaux et les fournitures sont lies

vrai ipi une comj 
d’intérieur” fait

île.'
lues trali

morte ( liez cotte dernière Les funérai 
lit lieu metcredi à 9 heures.chères, où les person»: 

quent ouvertement de 
leurs votes. ”

igcs politi< 
leur iiilluei f

LA FETE DU TRAVAIL ET LES T Y PO- 
DRAPHES

typographes ont décidé, samedi, de 
«unir à leur salie, à sept lieu res et demie 
natin. le jour de la fête du 

rendre ensuite au 
se former la
p

US HMLLEUR3 
OUiLITESDE

La Belgique est en train de devenir aussi 
ingrate envers la F 
encore l’Italie Le député belge, Frison, 
qui ne voulait pas du prince Saxe Cobourg 

pays avait bien

I,. -

! l’observe dans les petites 
grandes dépenses. Le im

’auad.-t, de sorte

II <n fl II ' I Successeur de Jl.U. DlipafilC B"™,e

là fl RUE NPABHR

rrrvail, et 
Cam- ( "artier où 
ession. On ava.t

hapeau
mais il a été décidé que cha

dans les
le stdébats surs h-'sde .11 de lionne se tait :

rs du ( abordrlditts d' José de
nistration des Douanes est, à 
qui alimenté le plus h- Tt 
coûte le moins cher, toutes cireonstauces 
oonsuléi ées 

■Sir Hector est 
ligne, et la somme (loi 
fait cha»pic jour est 
mot. stupéfiante. ( 
coup de dix 
la rue Elgin et va 
Travaux Publies, 
de noir, il n’y a d’exception (pu 
et le triangle de batiste line et),d

été'le !
de satin à

la fî
Il peut assuré 

nobles

le contraire.

cell*
celle" Je refuse ma voix au prince parce (pic 

ce prince est hostile non pus 
ment français, mai* à la France, et que je 
considère toute combinaison anti-fram

intérêts de mon pays.

cun se coifferait A Vendre à bon Marché
Portes chassis, et jalouseriq.bois préparé 

moulures, vu res peintes, huiles, peint 
cuir et '"ournitures de chaussures chez

U. WOOIIL4NID,
38 rue Cesserer, près du bassin du Canal

)
homme d'affaires hors 

rage (pi'il taille et 
royahle, disons le 

tipie matin, au derniet 
laisse sa

NOl’s PEUPLONS, ILS PEUPLEN I 
1 *11 dirait (pie nos 

fini par su sentir ho 
peu an }amplement

commençait à W 
temple mél hodiste et 

ment l'idée d’en 
dans la pie 

es d(

comme contraire cousins de France 
itcux de contribui!; j'« leur proof 

du (lit dtM. Stanley a surpris les Français en di
sant que, selon lui, M. Ri bot, ministre des 
affaires étrangères, avait fait une bonne af 
faire en concluant l’entente, angh -française. 
M. Stanley croit (pie si lord Salisbury avait 
mieux connu la vallée de Niger il n'aurait 
pas signé le 
«lit an projet de chemin de fer transaharion 
il pense que la ligne ne coûtera pas plus de 
140 millions qu'elle pourra être construite 

en dix ans et que la France en retira des 
avantages innombrables.

heure.», il de l>( lent, M. Briot, 
Hau

vieux répuhli- 
te Saône, a pro- 

to"te nn-re de famille 
nton, pour chaque enfant 

aurait au-dessus du chiffre cinq, 
suivant, il s’est présenté chez lui 121 
de familles (pii à elles toutes avaient 8Hi 
enfants, soit 221 (pii avaient droit à la
1,1 M* I

Il est entièrement vêtu 
c le faux col

qui émerge du surtout. Les gants 
la canne aussi et le chapeau de 

bande noire qui marque 
La fiaivheur du teint m

: Belcourt, MacCraken & Henderson
Avoeaif, Prornreun, NotalrM, Eté,

ONTARIO ET OUEBE'
OTTAWA

miniHlere mêle aveu les pii 
autres brie fc-brao, les différences

dans notr

ont droit à ecs 
aux rénlamu-

aura été notitié, et

•y, dans la

nce qui de son cade .r.cellcnt but, ils imagi
nèrent tout simplement d’inviter Sir John 

_jtor à assister à la dédicace du 
lodeste temple qu’ils i-lévaient à la gloire 

Dieu. Ils étaient si certains de recevoir 
de Sir Hector une ré" 
l'avoir parmi eux pou 
n'hésitèrent pas à en f

c pays ponsa- 
lucune

jh, a aucune personne ou 
les réclamations desquelles 
<lc notice au temps de la

sera pas res 
■ut ou pour a

John J. MacCrakenN. A. Belcourt,I1 est entouré d 
deuil récent 

1 grande assi 
et de Sir IH

mtion. M. Stanley applau Geo. F. Henderson.Le!
i'Î'f'1 matinal

vaste et le

^ iiJô
on 11 a jamais vu dé 

aboutit .1 sa porte. On 
lu puissant ministre la 

des eutreprent tirs ou 
devenir,'' aeeouius des

plus somptueux d* 
s sans avoii

I ^ s est execute avec joie et a ali 

sdames, a-t-il dit
î!u“ ;ponse favorable et de 

ir la cérémonie qu’ils 
tire la confidence à la 

eut un terrible liantde
là nouvelle,ce fut l'hotio 

Ses idées si libérale* qu'él
it-, ne l'empêchèrent pas de piévoii 
électeurs trifluviens 11e dig.

ce 19 juille
ALFRED E. LUSSIER, 

Procureur pour le dit administrateur
STtWAflï, CHRYSLER 1 G1I0FRE'221

-Me
. gué

ser entre deux I 111 te aux heu 
félicitât'

ncais, continuez !

(les8
de gviiH qui at ten 
moire .le message 
sert le corridor qui 

it tendant d

aspirants a h- 
c coins de la 1'

,E AVOCATS. SOLLICITEURS 
Agents pour la Cour Supreme et le Parienaen

Chambres Union, 14 rce Metcalfe, Ottawa, Om

qui
corps en apprenant 
rohle ministre

vous adresse! 
beaucoup de Grand Equilibrists FrançaisL'ouvrage de M. Lusignan vient do

monsieur de Qtu-liec. Cour de Police
prit soin

dans un joli pétrin,
McLiod Stkwart F. fi. CHRT8LI1démarche de ce 

pas à Weslp 
; le faire savoir à ses commettants 
A Sir Hec

UNE AUDACIEUSE PROUESSE . 
ENNE SUR UNE TOUR S PI RA 

I-e grand équilibriste français, Achille Phi- 
est à Rockawuy Be ch ou il émerveille

XERI
n’alla dPris .l'un saint don qm-chotisme après avoir 

lu hautes à corriger, ce preux ilépouil- J. J. Godfreyuissanct
■q son secrétaire pxrticulivi 

ourrier du matin.
:,oK ïr'n (l’résidence de .M. O. Durooher) 

William Martin Walker, Mettait & Hlancbriprédéccs 
onscrvatcui H i 

décernera le titre (l’hom- 
vision d un avenir très 

éloigné, que ni lui, ni ses enfants ne verront,

itor, tout cou 
e (le chef des. 

la postérité 
lat. Il a la

tout le monde par ses prouesse péril Ici 
et audacieuses sur un globe, une corde t 
due et une tour spirale.

M. Achille Philion a donné deux séances 
de jeux sur la tour spirale, hier devant le 
Seaside House. Vêtu d'un juetaiieorpe mar
ron avec gilet en velours collant et coiffé 
d’une cas<piettc de Jockey de couleurs 
riées, il a marché sur un globe de Bbis, de 
28 pouces de diamètre, en amont et çn oval :

space est de II» pouces et le globe esta 
une hauteur de 50 pieds, au sommet de' la 
tour. Il a tourné sur lui-même dans cet es
pace de 4 pieds qui forme le couronnement 
de la tour et s’est rendu jusqu’à l’extrémité 
d'une barre horizontale (pii s'étend à 50 
pieds hors la tour. Il a roulé le globe 
jusqu'à cet endroit et l’a ramené en face des 
spectateurs terrifiés. Mais l’artiste a gardé 
un merveilleux équilibré bien qu’il n eut 
dans la main pour pondérateur qu’un léger 
fouet. Il y avait là une foule i-noime (pii 
n’a cessé d’applaudir frénétiquement. 
Brooklyn Daily Timf.s, Lundi, 7 juillet, 
1890.

guerre contre l’ennemi. Il est aile *e heurter 
à un reporter de l’F

traduction. Mal lui en

ivre, cause remise à
sent- au f

propos

porter qui est évidemment un malin et 
“ ferré ” a mis sou.-» le nez du grrran 1 re
dresseur trois autorités pas du tout à dédai
gner : Sadler et son “ llielmilitaire tira ter- 
mes(f.chtti(\urs, ' séguin n

AVOCATS
Uenoi, Ageulw Fm 
Notaires, «te, etc.

J’offrirai au-delà 
de deux cents ha
bits jersey pour en
fants aux réducti
ons suivantes :

P> Willi
■SI de frais

1). Champlain, ivre, acquitté. 
William Sterling, désordre, $2 
Narcisse Dubois, assaut 

Beauchamp, cause remise à d

Henderson, ivre, *2 d amende etd" ü
; que la foi un cette vi 

et la largeur d'esprit 
pour eomnienecr dans le présent à jeter les 
larges assises de l'édifice qui sera nn jour.

même temps 
et le cou ragiil a-• i jNo. 34i Kno Elgin, Ott« v

1 Madamei (■N PACK DD HDSSKLL)

W.H. Walker D. L McLean. C.A.B.ancut.
JOHN A. EWAN.Précis de 

classique de la phy-mécanique et le

LUSSIER &ROUTHIER,eAux dernières nouvelles, le disciple de M 
Lusignan ne prenait pas ene; Habits pour EnfantsAKM stH, Notaire, etc.

Bureau — 569 Rue Susse»
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)

Argent àprêfer avec avantage spécial i 
l’emprunteur.
A. E. LUSSIER. B. A. — M. J. ROUTHIEP

THEde
Si 25 réduits à 63c.

Lu dans le Franc 

“Si l’on n’y met hon ordre San Francisco 
va incontestablement perdre la ligne d'Aus
tralie Le gouvernement anglais, que l'on ne 
saurait du reste hh
a accorde d'importants subsides au (
«liait Pacifie Railroad et trois iinmc 
peurs se construisent pour faire le service 
entre Vancouver, Colombie Britannique, et 
Aukland, Nouvelle Zélande 
que le gouvernement des Etats F 
fusant d'accorder des subsides, comme le

Habits pour En bu tsA l.l FORM UN (Ser iee Spécial) BROADWAY $1.50 réduits à 75c.VOL CONSIDERABLE 
Kax<as City, 18 août—Deux 

pm* se sont rendus mail re de 1 
d'un train du Missouri Pacifii 

que cinq autres s'emparaient de ?!N) 
le char réservé à l’express.

BONE PAST R 
Litti.f. Rock, Ark., 18 

Andiew Hunter était à prêcher devant sa 
congrégation et était au milieu de s 
quand son articulation devint soudainement 
embarrassée et il s’écria : “Ma carrière est 
finie.” Au même moment, il fut frappé de 
paralysie. On croit qu’il n’en reviendra

f Habits pour hu Tanta'
$1.75 réduits à 88e.1 en cel le circonstance pendant

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Suc( et eur de L. A. Olivier)

ivocal bol icHfur, Notaire, Eu
—BUREAU—

Habits pour Enfants
$2.00 réduite à $1.00 

Habits pour Enfants
$2.l0 réduits à $1.25 

Habits pour niants
$3.00 réduits à $1.5q 

Habits pour Enfants
$3.25 rédu ts à $1.03.

Marchandises spéciales 
pour Habillements d'Ete

COUPE ELEGANTE
-----et-----

GARANTIE.

Ton I.*\| KVT*’

la? Professeur Philion a été retenu pour 
le temps de l'Exposition à Ottawa, deux 
anccs chaque jour,23, 24, 25 et 2fi septeml ;.

Sir Hector le regard habituellement

moines rieurs

Le
Il est évident

Il d.- I II
nous rappelle ah 
et malin 
raina d

L'huissier de service introduit
iteura et les affairés chez le ministre 
I fait ve

ait jamais longtemps 
piand le fer est cl 

au grand toujours, elle est pré 
au besoin retorse. Dan* certains vus i 
nonce une grande connaissance de la 
humaine et fait comprendre (pic nous 

ies en presence d'un profond physiolo- 
I giste double d'un physiononiste auquel rien 

Il’échappe. Si deux puitsantsintérêtssccom- 
I battent, comme dans le cas d’une corpora 

lion municipale aux prises ave» 
santé compagnie de chemin de f 
tor dira : Je vous conseille de trancher la 
difficulté vcns-mênics et. il n'y a nul doute 
que ce (pii vous plaira à tous "deux, plaira 
au gouvernement. ” Et il les i envoie dos à 
dos débattre le litige entre eux, ce qui épar
gne au gouvernement le ressentiment (pie 
n'aurait pas manqué de conseï ver le perdant 
si le ministre des Travaux Publies avait

I ’ Vl

ns, qui furent les dignes contempo 
e Rabelais.

< ol u de* Kne* Rideau et 8n
OTTAWA, Om

.y ARGENT A PRETERBradley tt Snowfont tous les gouvernements d'Europe
néglige les intégrandes lignes de vape 

rêts généraux. Ave» leur richesse, les Etats- 
Unis devraient contrôler toutes les lignes, 
ou tout au moins la majeure partie d'entre

CHEMIN DE FERAVOCATS. SOLLICITA VR 
SUPREME, NOTAI 

R. A. Bradley.
R LA COUI 

A T. Snow J 

avec privilège de

tel ou lel l'oncliomi
de la question soumis» 
locuments requis. 1,a décision . .

attendre, elle | (pic le 
<1 et toujours, •. un 
cise, habile, ,

Tous ecs habille
ments <le garçons 
sont en deux et t roi s 
morceaux et valent 
bien le premier 
prix.

LES JUIFS
L'Estaff.ttk annonce 

lé de sus|>endre pendant 
aires contre les 
aire qu’on ne le 

On annonce de

la Canada & Atlantiquel’exécution des mes 
Juifs et (pi'il se pourrait fa 
f.v'ec pas du tou», exécuter, 
de plus (pie les mesures prises par les auto
rités locales l’ont été sans autorisation du

cutogot rgent A prêter A 6 p. c. 
bourser en aucun tempe. *elles, reliant les Etats de l'Amérique du 

Sud et l'Océanie
est donnée

{Kiris américains.

W. H. MARTINlie
Vous proposez-vous <le visiter cet été le 

fleuve St fuirent, le lac Champlain, les 
Adirondacks, les Montagnes Vertes, les 
Montagnes Blanches, la mer on tout autre 
endroit où vous voulez réparer votre santé, 

i acheter votre billet, adressez-vous 
des billets de la compagnie du 

chemin .le fer Canada et Atlantique 
Sparks, bloc de l’hôtel Russell, on V 

les avantages spéciaux.

Billets aux plus bas prix 
pour toutes les sta

tions balnéaires
Nous attirons l’attention du public sur 

les délicieuses promenades suivantes
$4.00 D'Ottawa à Valleyfield et retour, 

pension comprise au Queen’s Hotel. Billets 
Isms pour départ le Samedi et retour le lun
di seulement.

Les rapides 
sont renommés

A la l’ATKIK : 
lo Albert Wolff [et 

écrivain que tous peuvent imite
Wolfe) est 

sans crain-
gouvernement central 133 RUE SPARKS 133

PeinturezGREVE SANGLANTE 
, 18 août grève îles employés 

ne Vanderbilt a repris de la vi 
Il y h eu rencontre entre les gré- 
agents .le l’inkerton. Ceux-ci 
et blesse plusieurs iiersonnes. 

mis en prison par la police de la 
grévistes n’ont employé que des 

pour armes. Webb est bien décidé 
s se soumettre à Pow derley

OTTAWA.Ai.n•nisire que nous 
avons relevé dans le Cm iirikh du soir;

3o Nous aimons bien menti rie mai* les 
puristes)?] du pays dont la PatRIk se fait 
l’organe nous l’ont 
comme une vieillerie canadienne:

4o Equivalence est correct quand 
ploie en temps et lieu, ("est ! bis 
avant et auparavant.

5o La Patrir. fait fort bien d’excuser les

2o C’est sinistrés et
de

, 24|—• gueur ici 
vistes et les ■ i SAMEDI -- CHAPEAUXd-innei a
i’i"'cesse représentée ill

Rappelez-vous que 
les chapeaux que j'of
fre à 2cts. ne sont pas 
des anciens chapeaux 
mais ont tous été ache
tés pour la présente 
saison.

pierres Vos Bâtisses en Briques

ESSAYEZ,de L EXPOSITION DE CHICAGO 
Paris, 18 août—M. Berger, qui a orga 

nisé l'exposition universelle de Paris, l'an 
née dernière, a quitté la ville pour 
à sa maison de campagne où il cor 
voir plusieurs conimisssaires de l'exposition 
universelle, qui doit avoir lieu à Chicago en

------ AVEC------
Sir Hector est depuis très longtemps h 

bras droit du premier ministre. Alors que 
Sir George Etienne vivait et dirigeait le 
parti conservateur du Bas Canada, Sir John 
mettait déjà sa plus giande confiance dans 
la loyauté, l'habileté et la p 
contenue -dece politique«V 
cernent si rapide, qui comptait l'évêque It 
Rimonski parmi ses frères. Sir Hector en 
Ira dans la vie publique en IStil 
depuis plusien 
marquant dans 
est né à Québec

deGoaford

La Peinture a Briques platesse rendre 
mpte rece-

'ournaux du Paris qui emploient 
anglais par phrase (le trois lignes; 
peu son propre tic. 

tio I^a Patrik., et »
CREDIT,! près île Valleyfield 

j»our leur belle pei chaude. 
Ut peut obtenir des guides à ifemaLde.

.85.00 D Ottawa à R.mse’s Point et rei 
ts lions pour trente jours. L’hôtel W 

soi-, situé au pied du lac Champlain, est 
meilleur hôtel du Nord de l'état de Ne 
York. Demamlt-z Ica livrets et détails.

se’s Point et retour, 
pension à l’hôtel Windsor, 
ulenient pour départ le same- 

r le lundi.
"Ottawa à Rouse’s Point et 

Y compris un voyage sur le lac Champlain 
jtisqivà Plaitsluirg, Fort Kent et Burlington 
et jiension ù l’hôtel Windsor à Rouse’s Point. 
Billets bons pour trais jours.

Pour les billets, cartes horaires, et in
formations en général adicssez-vous au nu
méro 24, rue Sparks, bloc- de l’hôtel Russell 
ou à la gare de la rue Elgin 
C. J. SMITH,
Agent général des 

Passagci >.

du Cùtean
------ DE-------

masanee -en missaires vont «lél»ar(|uer

et les autres récompenses

U ion universelle de P 
pas distribués tant (pi

peu en France 
Les diplômes 

accordés aux exposants étrai 
pris jsirt à l'exposi 
de 1889, ne seront 
ne fHiuria pas le faire

apercevoir, trouve bien ilans la presse pari
sienne ce qu'elle n'aime pas dans celle de HOWEA TOUS SANS GARANTIE. Bille

notre pays.
années il jouait MEUBLES.municipale-». IlNoue lisons dans le N. Y. World ;

“ A terre, l’empereur Guillaume n est pa„ 
reste davantage tranquille. Il semblait gêm- 
par l'étiquette d'Osborne, et il est resté 
château que juste le temps nécessaire pour 
ne pas enfreindre les règles de la courtoisie ; 
il a pris la plupart de ses repasdanele jardin. 
A l'arsenal de Portsmouth et à la caserne

îti.UO D'Ottawa à Rou

Samedi-Samedi_p.-rc.
Billets hPréparée dans toutesvil de 

le duc
avait et»- sous secu-i TAPIS,1. EMPEREUR ET BISMARCK

lut, maisnos premiers gouverneurs 
et lord Sydenham Sa mère,Sû B i: KLIN, 18 août I-e bruit co 

tout occupt'i qu’i 
une communication

et retou 
87.00 I)ètement, (pie 

pereur a envoyé
prince de Bismarck pour l'informer 'lu'il a 
1 intention de lui faire une courte visite à 
Kriedrichst uhe

L'empereur est tout à fait dévidt

LES COULEURS.ue L a F 
t le c»

était bien app 
de feu du côté anglais en 
re agit comme commo

te anglaise qui croisa le laç
ant la révolution américaine.

le projet de loi de M. 
lu dernière session, .Sir Hector

PRELART,
t son gra 

la flou
Ontario dur 
Dans sou disc-cure 
Met a

Samedi prochain ça 
me dit qu’il va y avoir 
foule de Canadiens à 
mon magasin pour pro
fiter de» avantages de 
la journée au

1812
ET

agir ouvertement contre le princ ; de Bis 
marck au sujet de l’opinion publiquement 
connue de ce dernier contraire à l’état actuel

LITERIEd'Eaatuey, il courait partout comme un d<- 
tective suivant une piste, pour le- plus grand 
déplaisir de son oncle de Galles, qui a de 
l'embonpoint, et des personnages anglais 
composant sa suite, pour la plupart des 
hommes âgés. A Eastney, l'empereur n'était 
pas à la moitié de son inspection, que le

a rappel»-

de la domination bri 
Le futur ministre des

wee emotion et grand effet les 
u'.s pour k- maintien 

lique dans »•<• pays. 
Travaux Publics a 

fait son droit, mais à I insta.- de plusieurs 
amvlieiif-français il u préféré le journalisme 

échevin, il fut

JOHNSON HOUSEmes de- ses des affaires, mais qu’il désire avoii 
t revue conciliatrice avec ton ancien 
celicr.

En plus de l'ennui que lui a causé la pu 
blication d’une entrevue du prince de Bis 
marck avec le Journal de Francfort, Bern- 

dû être vivement piqué les remai 
sur sa personne, par 
avec l’intention «vi-

Metropolitan Mfg. S. EBBS, 
Agent des Pas

sagers pour la ville. 
24 rue Sparks Ottawa557 Rue Sussex. Cette nouvelle maison autrefois 

occupée par la pharmacie Dacier, 
a été complètement renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe. De grandes 
aérées sont à la disposition du pu-

11.» toge. Apres avoir «u- 
maire de Québec 11858 I8(il 
qualité fit le voyage de 
mission financière. Il

MEDA1LLB il'OE PARIS, 1878

W. BAKER & CO/S
prince de Galles, complètement rendu, s'as
seyait sur le premier siège venu et deman
dait des rafraîchissements. L’empereur s'est 
mis à rire et a continué sa route

pereura
ques caustiques, faites 
le prince de Bismarck, 
dente qu'elles soient répétées à

la* (uestiou de savoir comment imposer 
silence au priuce -le Bismarck doit probable- 

nt occu|>er l'esprit de l'empereur autant 
que l’état critique des affaires en Orient. 
Dans tous les cas, il aalumdonné toute idée 
de prendre des mesures légales jamr empê
cher le prince de Bismarck de parler

Le prince de Bismarck a préparé la voie 
pour un arrangement amical en envo\ 

chancelier de Caprivi une lettre pour 
répondre à certaines questions que ce der
nier lui avait faites an sujet de* affaires de 

elleriv. Dans cette lettre, le prim e 
le désir d«* voir l’empereur aussitôt 

de Norvège

Londres
large part 

tion sortie Palmer House
53 & 55 Rue Sparks.

prit une 
oiifédérn

équijiée et fit partie du premier gou
vernement fédéral avec le portefeuille de , 

Il a depuis dirigé pl 
ours ministères, mai* il n’a jamais été a 
bien à sa place que là où nous le 
aux Travaux Publics, le plus impi 
tous. A la mort de Sir George, 

rvateui’8 de langue française le 
lit unanimement pour chef et il p 
• de Sir John le poste juc celui-ci , 

lui voir occuper.
•Sir Hector a joui de cet honneur 

. jamais un seul nuage, cause par la 
de le perdre ou par une ambition dén 

? soit venu obscurcir, comme c’est si souvent

aux travaux d'où la (
chambres bien

des sergentsnutes après, il était 
il goûtait la nourriture servie aux soldats et 
la bière qui se vend à 
Guillaume II

•Secrétaire d'Etat L'HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.

Med ecin et Chirurgien

Au No. 89, Rue Slater.

^Eêt absolument pur, <4 
c’est soluble.

Pas tie Chinttques
•ont rni|ilojrFs rn ■ prh • ration II•“H~jz.zr.zrcv.zzri
BI1FS

|boBe«OUr '•“''"j»»*(»•••« SV

La magmnque buvette de l’hôtel 
est fourme de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.

wi taiit de
penny le verre, 

a bu trois verres et l‘a dé les MEelar e bonne ; mais il n'a pas goûté d‘ 
certiine tarte au porc, qui se vend également 
un penny, et qui a fait faire la grimace à uu 
gros général que l‘empereurJavajt engagé à 
en essayer. ”

Johnson House
517RUE SUSS EX 517

Se vend -Her tes» Iss Epicier».
W. BAKES A C0.. Dorofr'véter. luexprime 

qu'il sera revenu

OTTA WA. il
i

I

mullbur original disponible
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s la se-
ttejour- 
irai des 
tarehan- 
[>rix.

!

EDI rr
ï

ms oft'ri- 
eurs li- 
ciales à 
ifice. Je 

du Sa- 
leilleure

HYMENÉKUNE AUTRE NOYADE NOUVELLES LOCALES FONDS DE BANQUEROUTE PETITE GAZETTECe matin, à la basilique 
employé civil, 
veuve Fraser, 
été faite par le Rév

>1. L Fortier, 
a l'autel dame 
lion nuptiale a 

oine Campeau.

conduisait 
La liénédkPigeon, Pigeon&Cie. M. KI.ZKAK d’AVTKI'11. TROUVÉ NOYÉ — IL A 

ÉTÉ VI" HIER Al" SACRÉ COEVR. — ON LE 
TROUVE CE MATIN DANS LE CANAL RI
DEAU — SA FIGURE PORTE DES MAKyl 

VIOLENCE.
Il y a quelques semaines nous avioua 

douleur d’ann- ucer la mort d’un de i 
compatriotes trouvé noyé dans ’a rivière 
Ottawa. A peine cette tombe est-elle fer 

autre malheur vient jeter

—La pluie d’hier va faire un grand bien 
à la tévolte. , ThRRK A N KNDRK. 50 acres de ton

600,000 de chaussures de toutes sur- 
tes sont maintenant vendues aux prix
11 de Mont n'ai.(1 vnvau. il y » sur

bois très hiv
VENEZ ABONIT11 HEURE •-•pu,

t est une des meilleures tories dans le 
Termes .le paiement facile*. S'adree- 

ROBERT CUMMINtiS, Cummings 
g», Ont.

™èr*

RETRAITE
La clôture de la retraite annuelle des 

sœurs Grises a eu lieu hier après midi. Cette 
retraite a été admirablement bien pnêehée 
par le Rév. R Fillâtre. O. M. I. IX IX 
ne l’Université d'Ottawa.

La dernière gelee n's | 
•s aux grains ni aux fri

>as causé de dom
mages aux grains m au 

Grahafu •ï i*" Bryson 
bel assortiment d'étoffés à ;

r possédé le plus

Les constables de la police du gouver- 
ient recevront sous peu dee unifor

un ménage n'est complet 
de 82 chez Bryson, Graham et

(. ir
ien située 
Island.

îe très bonne maison en 
et faisant face à la têt#

mee qu un

Brith

l*« PAYEZ L'AMENDEmoi parmi nous.
Ce matin, vers les onze heu 

ploy<» au bassin du Canal Ridi 
rent un corps fl 
passage d'un 1
médiatement ce corps qui fut reconnu corn

ed ui de M. Elzéar d'Auteuil em- 
;ricultuie. 
ce pénible 

enquête va pro
mus semble être

ires, les env 
eau aperçu* 

qui avait lew au 
ls retirèrent immé- BROWN, EDMONDSON & Oie.,Le constable Moreau a arrêté samedi der 

nier une femme n- 
er une ame

mimée Millar qui 
nde imposée par le

refusait
"t'l i Oie

trat du eumté Harvey, pour
l’adresse de dame Evans.

parole injuri-
A VIH AUX MRRRS—Le “Sirop 

Al de Mme Winslow ’ devrait toujour 
être employé quand les eut'ants font leur, 
douta. 11 soulage immédiatement les août 
(Yancei- de ces pauvres petits, produisant ni 
sommeil naturel, paisible, en faisant fliana 
rattre la douleur, et les vîmes chérubin» 
s'éveillent aussi “ tnillan.e et frais qu’un 
bouton de rose.” Ce sirop esi Irés-agrôahl 
au goût. Il a pais.* Ventant, amollit 
rives, enlève toute douleur, fait dii 
les souttri 
gestion, et es 
contre la di 
la dentition 
oeuts la bon 
mandes le 
low ” et ne i

1 VENDRE. Deux cottages sur la ru» 
H Alice, Ville Cvii'r..le, à lu mlnutoa du 
burvati h

b
Ualma

Simpson a expétli 
dans le Nord l ©1 ZRTXIE RIDE ATT.M lé samedi trei 

)uest et la
me Kant
ployé au miuietère de 
Personne ne sait encore 
denouement est arrivé, 
bahlement éelai 
très entouré de mystère.

D’après les renseignements que nous 
avons pu cueillir il a été vu hier à 11 hrs au 

Cœur. Impossible de relever ses 
traces à partir de cette heure 

.'a figure porte plu 
qui ont dû être faites par l'hélice d*un 
nombreux bateaux qui voyageut coLStam 
ment en cet endroit. M. D'auteuil 

au club Rideau et avait ses ch 
M. W. Weir, siu la rue Nichol 

il n'était pasievcnu .h 
dredi matin. Il était

comme

chevaux 
bie Anglaise

retenu pou 
vail à Ottawa.

. Ag■ PAS ASSEZ ELEVE 
Les marchands du comté le Carleton si-

emandant 
use soit imposée aux colpor 

èguent que leur commerce est 
détruit par ces colporteurs 

rien au revenu des

AVIS PUBLIC “LE CANADA"estre de M. James Rarrett a 
r la célébration de la fête du

- lerctr ce qui n gnent une petition actuellement 
adressée au conseil de comte d 

forte licei 
Ils ail

f Pra j-J
EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE?eul"

complètement 
qui ne contribuent en r 
différentes municipalités

lisparaUr 
lavt la dl

Ici Avis public est donné par 
*J les présentes que le conseil (le 

la cité d'Ottawa al 
A une assemblée 
à l'heure ordinal 

Ottawa li 
ptemhre prix 

t p«* assemblée ce jour là, 
assemblée du dit conseil qu

<<Vent*>s immenses d'habits tout laine, 
r hora à $2.75 Bryson, Greham et intestinales eu régis 

le meilleur i -mere con 
arrhée, soit qu'elle provient) 
ou d’autres . anses. Vingt-vin 

-teille. Aver vonf-auoe et de 
'• Sirop calmant -le Mm - Wma 

nne* aucune a ie vénara

------CHEZ-----NO
NO

U VEAUX COUPONS POUR RIEN 
POUR RIEN 
POUR RI K 

OL

tie” intentionNOUVEAU
NOUVEAU

X U 01 
U VEAUX COI 

NOUVEAUX t 
NOUVE 
NOUVE

PONS 
TONS 
PONS P

AUX (OUPONS POl 
AUX COUTONS POUR RIEN

tirSS* A- BEAUVAIS et Cie.,
No. 103, Rue Bank, Ottawa.

sieurs blessures
5OU

OU
R K II M. le Dr Robillanl a reçu avis, samedi 

scarlatine à Rochester 
a été isolé.

troisième lun- 
hain, 1890 où

dans la cité d 
mois de s«

UNE MEDAILLE D'OR
La société protectrice des animaux a dé

cidé de donner une médaille d'or il M. John 
P Dunne pour son acre de bravoure, le 10 
juin dernier, lorsqu’il s'est jeté à la tète de 
deux chevaux A l'épouvante, et a ainsi sau
vé la vie à une jeune tille. La cérémonie 
aura lieu dans la salle «le l’hôtel de ville, 

di soir, à huit heures. Le Rév. Père 
L. D. vive président de la solde

ra la médaille à M. Dunne et lui

RIEN
RIEN ville

t-r Aucune maison 
à des prix aussi bas 
Graham et Cie.

de fièvrepension- 
hambres

epuis son départ ven- / 
natif de la Rivière 

âge d'a peu près quarante cinq ans 
liliataire. Il est entré en IHti4 .au minis- 
de l’Agriculture où il était considéré 

collent employé. M. Feréol Dionne 
a ce matin télégraphié aux parents du défunt 
la nouvelle du malheur qui les frappe. Nous 
leur offrons nos plus vives sympathies

EN ACHETANT POUR CINQ PIASTRES 1 ;:x a.n ne vend des chaussures 
que ceux de Bryson,

tard afin le passer 
termes et les chiffres i 

REGLEMENT NO
nnvaiits

S'adresser A A. B. MacdoiÜI st prolonger la rue Osgoodi 
à la rue Nicholas dans U

Pour ouvrir e 
A l’ouestUn jeune homme du nom de Champagne 

a été blessé A la tête par un mor- 
. Perley.

Dawson i quartier St Georges 
Attendu qu'il est opp< 

que la vu. Osgoode soit 
gée depuis son t. 
nue direction il 1

mW 
vouséqii.

de Hull
eean de bois aux scieries de M Vente par Encan de» Limf-

tes a. Bols. Nicholas Coll.
Uutnbo.Tuud, 
Elgin, Flm 
ray, C-olxmi

S A VENDRE
s:, v

Sur
dort Wallerté présente Tinirtuu et nécessaire

ege A venue, Uisgar, Cooper 
\\ ilhn.,1, Neville, Alice, AnnU,o\y aura ce soir séance du e.mseil de 

ville A laquelle on discutera le projet du con 
trat avec la compagnie du chemin de fer 
électrique.

II rmmus ouest
Church, H Patrice, Mur 

urg, Ym!X| George, Ri.Ivan, etc 
S'adresser à A. 11. Mat-do al I

jusqu’à
r S| ( ieorges, afin de DKl'ARTKM KNT DES TERRES 

DK 1 A COURONNE. 
(Branvuk i>i: s Bois k.t Fork is.)

POUR LE TITRE DE CHAMPION 
Nous lisons dans VKvkxkmkxt: cliolas

donnei
citoyensAGRICULTURE ttawa dans cette loi

le conseil de la cité d'Ot
II parait que les amateurs de sport d'Ot 

tawa font uncertain cas des jouteurs de 
Québec. Un club de crosse, intitulé 1. 
“Capital", d'Ottawa, a mérité dans dive 

le champion du (

idPour les tweeds et étoffes à des Eo
plus bas que le prix régulier allez chez Bry
son, Graham et Cie.

Toronto, a juillet. 1890. AN l'EMANiH- l 
U pour le connu 
voiisluiit. Avii:itiit e 
n inmeiieer.-nt mai 
riaux. Ne tarde/ p *. I

serymeu Tomni,., Ont

sentes ouverte et 
;oi minus actuel 

à la vue
soixante et dix pieds 

les terrains 
1 higo.

LES SILOS 
Disons aujourd’hui un mot des silos et 

parlons d'ensilage. Je ne voudrais pas que 
l’on me repiochât de négliger des sujets 
pleins d'actualité et si importants pour

sés à lies 
cultivateurs qui 
ne regrettent au

par U* présent donne que 
'* d'après un Ordre passé jwr le Consvil 

les districts

d.18 huis le quartier 
Ollawa, soit et

,1 J.r'lTm-' ' limites à li.iis ,1
Nicholas

AX IS est(t»gi 
la .

lo Que la rue 
St Georges dans 
est par les pré. 
partir de son t 
lion de l’ouest jusqu 
une distance de otnt

concours le titre 
Néanmoins qu 
du fleuve, il y 
lieu de valeur, il 
lutter avec lui 
prochaii
vœux pour son succès

P-irUCU qu
H|'é

u qu un peu en avant 
club “Québec" d'un -M. E. Morel 

d’hôtel de M. Bek

prouver ce transfert

qui a acheté le per 
h. coin des rues Clare 

demande aux commissaires d'ap
HJil.ilo oinpl 

"WN BROS..Pluie et la II dude la Riveru a Imis en mesure de
l.o Québec partira 

)ttawa. Nous faisons des
îvatem ronnerrv, et une limite composée d'une 

compris |liir(lv (iu Canton de Aweres, dans le 
o'mWt district d Algoma, seront offertes en 

ize et dixsept vente pat F.nvan Public, Mercredi, le 
Octobre prochain, A une heure de 

• l'apr* s-midi, au I h'parivmcnt des Tvi 
^ i res de la Couronne, Toronto.

ARTHUR S. HARDY,

Pigeon, Pigeon s .les i en nements queiseig

cunement ce pas vei 
agricole, plusieurs même cette ai 
nt faire de l’ensiltage sur une plue 

grande échelle. Tant mieux, plus il y aura 
de silos clans notre province, mieux ce sera 
pour notre industrie laitière.

Quels sont les cultivateurs 
faire «les s 
imlispc-nsa 
sablonneux, 
blé d’Indi. 
gère, roc 
moisson 
J'entent .
vient pas dans un ten 
vrai. Je réponds 
font object i 
vous possédez dai 
votre blé-d’Inde . 
coite ; vous aurez 
pour l'hivernenxent i 
silo, vous aurez plus d’anit 
plu* de fumier ; avec beaucoup 
viendra la prospérité.

Je connais un cultivateur des 
qui ne cesse de l>énir le 
bonne idée de faire un 

it le diable, par la 
ilagc, il

plus ou moins, et que 
-huis les limites de la 
longée comme 
Parties des h 
sur le côté est de la rue N h 
cliqué, sur le plan tracé par 
arpenteur provincial 
bureau «Vcnrégiatrvn 

unième jour d'août l 
terrain |>eiit être décru, 

manière plus précise comme suit
commençant à l'angle Nord ouest, du .lit lot | No n:. Tous renseignements rela- 
numéio dix sept ( 17), ensuite en allant voisj(j{.; -1l|X localités t'l descriptions des
l’est le long de la ligne nord du dit lot nu- ... .......... . , , . . i .......méro dix sept (I7i. soixante huit (fis) pieds lin" vs- s,llf « ,v- C,< ’ vl

(fi) pouces, plus ou moins, jusqu'au conditions <lc la vente seront fonrnis sur
où la ligne, mil d de la rue Osgoode demande, vcrhalvtllcnt on pal H. rit, au
gé-<- en ligne droite çcis l’ouest fiap- \ Departement des Tctres de lat'ouron- 
, Mgno nord d,.,l t lot ...... dix „■ MarKM'h, HR.-nl .k-S Hmi

sept (17 ; ensuite en allant vers 1 est, elle ’ , , i, i
long de la prolongation de la ligne nord de *v's <t bois de la ( onl<inné, I ortage dit
la rue Osgooile quarante neuf (IV) pieds et I Rat, polir la Rivii'ie A la Pluie, 
onze (11) pouces, plusou moins, jusqu’à la ligne / HUg|, Mllttroc, agent (les limites zt bois 
e,.,l,.,miol.m,.„‘r,.di,.ropl (17) «n p.rl.o , l',,rl Arthur, IKJUr les
et la ligne est du dit lot numéro seize (Itl) , , ,, , ...

partie, soixante et dix pieds plus j limites de la Bate du I onnerre. 
la ligne

sources îes, presque u 
un him ensila A VENDRE. Iode ainsi ir argon i . mutant ou 

gor l n pool.. - IYi.se,>t( " poêle,
tt;J..... 'le passage, :t poêle, «le oui

'-pu...- imitai iim de .livmin,., 2 ré 
irs A l'huile i la Sallo d’euean Maedo

ils miinéros si
yez vos fourrures chez Jos. < ôté, 

Rideau, pour les faire teindre et 
le temps.

M. C. Clnff est
voyage dans les districts environnants pen
dant lequel il a placardé partout les affiche» 

n àOtiawa.

114
réparer, ("estNOUVELLE SOCIETE

hohis, tel qu'in b 
W. R. Thistle 

st ré dans h 
itè- d’Ollawu

Grâce à l’initiative du dévoilé administra 
leur de la ffaroisse Ste Anne, le Rév. M. 
Poulin, un cercle littéraire vient d'être for' 
mé parmi les membres de la société du Sacré- 
Cœur, section Ste Anne. Hier a eu lien 
l'élection des officiers et en voici le résuit,.t : 

Rév. M. Poulin, président honoraire ; M.
président : A. E. Carrière, 
; le cher frère Caution. O.

\. Côté et J. Bois 
souhaitons tout le

& CIE.

49 Rue Rideau 51
OTTAWA.

revenu, samedi, d'un
47 rue Rideau

le h 
,1ede la pr(pu doivent 

cette améliorai ion est 
étaires de terrains 
montagneux. Le 

bien dans une

aine exposilio Av, IS. SI vous quelqu'objet à vernir 
pour argent comptant <m a ('•clmngèH lais 
votre Adresse chez A. B. Mavdonakl

ncore U une i Commissaire.ilos et à qui 
ible ? Les propri

lit rue
fourrures chez. Jos. Coté 
nr les faire teindre et réRideall 

("est .
S. Gauvreau, 
vice-président ;
Paquet, A. Dex 
forment le comité 
succès possible 

rendre d
paroisse Ste Anne

'très 17 mu Rideau.

endroits. 
‘Inde ne 

maigre ; ” c’est

uytHusc, c'est pour aiusi 
zqui vienNe mieux daneces 
ls me .lire i. Mais le blé d

"ny

L’EVENEMEN1"Par suite de la fomlation de la commu
nauté des Capucins à Mechanicsville, la pa 
misse St Jean-Baptiete sera divisée. Près 
de ‘J00 paroissiens appartiendront à la non 
velle paroisse.

qui est ap- 
à la jeunesse

a uc jem 
le grandspelé- à 

(le la
services

cultivateurs qui 
le peu de fumier 

us les fosses où 
et vous aurez une 

ahondsnt

on : mettezARRETEZ
Cette Toux Chronique!

PERSONNEL Edmond MAGNIER
IHiffilrur Riitn
IO, BOUL

ABONNI MINIS T»
g rtumnoiis inidiiS m' an

: COR R ES PO N OA N CCS I T II A NUE I

«rrMANTEAUX DE CHEMINÉE En 
ARDOISE pour $35,00. Ixis manteaux sont 
bienfaits, bien finis,le dessin est magnifique, 
et sont propres à toutes résidences. Salles 
(l'exposition de la fYe. de Gianit Canadien, 
Bassin du Canal, Ottawa.

de votre bétail ; avec
naux, et partant

—M. McLeod 
pour une promu:

L'honorable M. Bowel! est 
le Nouveau Brunswick, en

parti samedi
au lac Li

EVARO DES ITALIENS::
Car elle pourrait dégénérer en Phtisie Pul
monaire. Pour le* Aftcti"  118 Sf.ro/uU. 
l’hlitiifuu, Anémie et Maladies Similaires il

: parti pour 
sion officielle.

sud de la 
ligne est -lu dit lot 
mile en allant vers

Toute annonce de r avis ci dessus, non 
autoriser ue sera pas payer.

moins jusqu au point 
Osgoode frappe 
léro seize (16);

le long de lu 
Osgoode prolongé, 
ligne limite, cinquante trois pieds i

qu’à la ligne s nl du dit lot 
sept (17); 
long île la

(17), soix
piids plusou moins jusqu’à l’angle s 
ensuite dans une direction nord cl 
de la ligne ouest du dit lot numéro 
(17) soixante 
moins

Idii-

M. R. E. 
pour un voyage 
Sault Ste Marie

Gemmill est parti sati 
dans l'ouest par “.I.!montagnes 

il a eu la 
ce jour il 
ijouni’hui 

Propriétaire
terrain très rocheux, c'est à peim 

vait tirer sa subsistance d’une vingtaine 
de terre assez cultivable. L’été, les 
aient assez bien ; un grand pacage 

nourriture suffisante à ses va 
faisait vivre ; mai, l’hiv 

avait jamais assez de fourrage 
ner ses animaux. Aujourd’hui, les 
t bien changées, son silo lui donne 

fourrage abondant. Il seme 
quatre ou cinq arpents de sa 

terre en blé d'Inde à ensilage et cela suffit 
pour tenir à l’engrais pour ainsi dire, douze 
nclles vaches laitières qu’il possède mainte-

la

L’EMULSION silo. Avant nouveau cas de 
, côté ouest, 
t, et comme la 

cment isolée, on l’a 
parents.

t)na découvert 
r la rue Albert Dans l’ouest, et Journal Politique ot Lltternlro du Mato

PRINCIPAUX C.iIUh.hu 
Iaiii.iiii, 1/-Mil.- , IV I 
Cliiimiwmr Pliil. Au.l-I.. . 

r M Mil!,.t, \ Al.-x.iiii

'ouest il
ligi

H I
terie su 
ce cas-ci c'est 
son est > 
aux soins

K

M. L. 
decine d 
l'hôte de 
durant la

—M. 
hem in

Ant. Charlelmis, étudian 
e Montréal, était en ville 

)r Chevrier. I

queue, ai Xin lie ^Scliollt en mé- 
samedi. ■t Argenteries en Presentsvit bleu ille 

Il es
complèt 
s de sess'il M. le I

soirée pour ('allficld, Pontiac
moins 

numéro 
l’ouest et le 
numéro dix-si

diJxs ■'E1:
I- ,N. (iUNG’l.

• , "Huile de Foie de Alorue de

le 1:1 RéllllClion :

ensuite enallanl
h>ino 8 "1 quinze" (7ô) | Peiidiint 30 jour# seulement, 

"“iV'kmi i du Japon de première
dix siqu qualité pour 50 cts. et 5 livres

- uses ail Samedi 
la lutte au c 
tre tirées, entre
mariés de l’Imprimerie nu gou 
Ces derniers ont remporté la viet

a eu lieu sur la 1‘oint# Nepean 
able (tug of xvar) mi Grecs con

i'- célibataii

Sehrielier, ingé-nieur en chef des 
s de fer lu gouvernement, est arrivé 
a samedi 11 dit 

mu ,1e fur du Cap Breton sera 
i le 1er novembre.

A STE ANNE
Hier soir, le Rév. P. Alexia, capucin, a 

le sermon de circonstance à 
":>n de la solen 

Ste Vierge. La 
>ar la béuéd

SSCOTT ? res et hommes 
vernement.

beta
-lu1 la ligne duvin s qui le 

tuail , il n 
ur hive!

LANDRY & THOMPSON,
i)HMI:NÀi;i:NT JZÜlV KTAUX HYPOPHOSPHITES K Zlmr 62.00.

)ar les présentes expmpiiéis et prises (ENGRONhl EN DhlAIL)

W”*” 106 Rue Rideau 106
iliiic, connu Mouslenomde la rue Osgoode, I .. — —

, Hunter Tea CompanytermmiiK ouest i v J

•es son 
maintenant 
toits les ans

d«- ( linnx cl de Moudi- x-’T M A NT E A U X DE °HEMINÉK EN 
CHÊNE ET CERISIER dans les derniers 
patrons américains. Le travail est, e 
par les meilleurs manufacturiers, 
d'exposition de la comjiagiiie de Granit Ca 
nadien, Bassin du Canal. Ottawa

QUI PUISSE OPÉRER UNE GUÉRISON
Sii|téneiirv à toute* les autre» rmnl~ioii* en 

•lualitéa régénératrice*, son goût est très 
agréable

'rî \ vit uni* de pla 
Resilience 

Commandes leçiie

pix monce 
l'Eglise Ste Anne, à l’occas 
nité de l’assomption de la 
ceremonie s'est terminée pa 

elle du Très Suint

A. Des

-e Rideau.
•7 SparksM George, ainsi p(jiiartier

L'ÉMULSION SCOTT Cul Sacrement, à 
sidé le Rév. M Poulin, assist,-

res a ail mi

d,commeti valeur s des montagnes, 
exemple et vous n'aurex pus lieu 

icutir. Je reviendrai de nouveau

suivez ce, 
idc vous en

so tenu 
laquel

direction ù l'ouest jusqu à:nel, dans 
rue Nicholas, soient et sont pur les 
des établi» et

MM. Brender et MeNaughtonmit coin 
cé vendredi dernier à 

i d'alime

ni qu'un flacons coule 
S- méfier de* imitation*, l'vix, f.0 vis. et $1.00. VENCANTEURATTENTION !■K

FITZmilIlH
vl se lont un plakir île r 

l’encouragem

poser la Iwlanee 
de l'aqueduc jus- 

Ottawa. Il
du tuyau
que dans le chenal 
leur faut miner le

AVIS AUX PATRONS

îleS confirmes comme uni 
public de la cité d'Ottawa 

2 Que le maire de la cité d'Ottawa 
sentes autorisé de jneinln 

IcHMiis décrit h au 
•lté d'Ot tau a 
uldie, si

ni'.h

roc à certains
rahlcment bien 

Xve V’eruni" de Millard, et un 
’ .le Lecomlic. Un magnili |ue 

“Tantum Ergo" acte chanté par le chœur de 
la jwr,lisse. Les fidèles étaient heureux 
d'entendre la voix sympathique Je M. De* 
rivières, ténor de la Basil i |ue. On sï-tait 
empresser :1c l’inviter pour r« hausser pa
reille solennité. Notre itmi a remporté un 
succès encore plus brillant que d'habitude. 
M. F. X. Paquet, organiste, était à l'orgue.

ch, i ;t h a ii hihchanté un 
“Ax'c Maria' nu jour-

muni ni,

I .1. tl.V VI*.

7°è
CORRESPONDANCE ni qui leur « éli 

nouvel v tout In
ur mugasm ; leurs 

marchandises sont du premier choix,

Pour StHVEZ-VOUS de par les pn 
utiliser les

les fins
posi ions le l'acte inunicijial qui *'y ru|»|»«

Thin | ven 
au Nu. 7X,ig.

t di New E.lii 
lin'd m arporation 

de ce ,
•t ils Inviten 
venir faire une visite à

quel je ni' in alIcndai

aux'd'iVLes M. I-K Diksxtkvk,POND'S hennii j) jel
c l'a afflige, dans 

plaint du bruit 
entre les

Un sieur qui sign 
le Citizkn de vendredi, 
qui se fait sur la rue 
Nicholas et Cumberland et s'en pr 

iloyés civils généialemcui et 1 
il ivrognerie bruyante. Nous 

plusieurs employés sur la rue Daly, s 
entre la rue Waller et Cumberland. Cet 
affligé noua représente tous comme des 
ivrognes et des tapageurs et il demande à la 
police"de venir dans nos jiarages. S'il a à 
se plaindre ,1e quelqu’un en particulier, il 

lui est pas permis d'insulter toute une 
classe généralement ou tous les cmnl
civils oui demeurent à l’endroit en qu._____
Je proteste contre pareil procédé 
juste que libel leux et j’espère que le public 
saura comprendre que l’Affligé en question 
n'eai qu'un grincheux qui aime à se protéger 
mais ne regarde pas à la réputation des 

Bien à vous 
Une des

Dans le but de se rendre utile 
a la fois aux ouvriers, domesti 
ques, servantes etc. et aux per 
sonnes qui ont besoin de ces 
ouvriers, domestiques et servan 
tes nous publierons gratis une 
insertion de toutes les annon 
ces offrant de l'emploi. Les in 
sertions subséquentes seront 
seules chargees au prix de 25

J Brûlures 
L Douleurs 
—Blessures 

Catarrhes 
Contusious 
Enrouements 
Maux d’Yeux 
Hémorrhoîdes 
Hémorrhagies 
Inflammations ftyS"

i,.,h FITZPATRICK 8 HiRfliS
3. Que le -lit 

monts avec les 
de ces terrains 
à la conijiensatio 
etc., dans le cas 
pas s'entendr< 
nées, propriétaire» e 
d'eux, comme dit ci 

niant de la < 
telle jM-rsonne a droit
». lions de llict 

Donné sou» le hcc 
ce deuxième jour <1

WilliamEXTRACT propriétaire»
ou leur représentant», quand ”™~

. . . . . . .. . . . . . . . NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
es accu- 
sommes 

urtout TAPISSERIES ! !ou 'c dit mainEST-CE LE CORPS DE WINDSOR 
Il est 

inconnu

ne pourrait
telles j»

occupants ou
presque certain que le corps 
trouvé flottant sur l'eau lundi 

r p-r le jeune Pierre AU 
de Donaldson, mai» biei 
iiluor, fils de M. John A 

à Cumber (and. Samedi, une dame demeura 
au No 57 rue de l’Eglise, s’est rendue 
le coroner Mark, et ht inform 
davre devait être celui de

der- COIN DES RUES RIDEAU E7 NICHOLAS Pour un mois seulement
PEISrsltJZS-Y BX3U2ST

Pendant

dees iis, quant ait |>m 
mpcuMi! ion à luqucll,_ rr;:: $L00 par jour j

t.. muniii|>-il.^ d'Ottawa. Kall° d” Billard, Salon de barbie' ci lies 
tauraril annexé..

est pas ce
lle Williewi!.'

Vindaor, hôtelier nous vendrons 
nos papiers aux- prix coûtant. Souvenez- 
vous <|tic ru n'est qui: pour un mois 
seulement.

.n I<i : :
chez

q-
- une description qui correspond 
i celle du noyé. Le coroner a don 

à M. Shipman, qui a eu cha 
reste» mortels avant l'enterrement 
ner les vêteme 
de voir »i réel.

J.a police s occupe aelivemen
Windsor, de Cumlierland, avait 

i dernièr, de perdre un autre 
noyé accidentellement 

Grenville.

C‘ EUeaussi in- août 1 S! H).
W. P. LETT, 

Greffier de la ojt<
a d DEMANDES D'EMPLOI

l'apisscries depuis qr. Papiers dor<6l
n niotiUmi.I très bien Salle à Dim.. Nuaclouse.Comme les temps sont durs 

et que l'argent se fait rare pour 
certaine partie de la classe ou 
vriere, le CANADA, d’ici a un 
nouvel avis publiera gratis les 
DEMANDES d'emploi et leur 
donnera trois insertions. Les 
insertions subséquentes s'il y en 
a, seront seules chargees au prix 
de vingt cinq cents. C’est un 
veritable

lepuis 2o,rge ocs

ents du noyé à cettedame, afin 
lement ils sont ceux ,1c son ne

J. F. Belanger, 159 Rue BankEXPOSITION 30 Jolie» chambre» ê coucher.
victime». i-» B. Il Telephone ir2.

la douleur, l’ai 
de ses fils qui s’est 
dans les rapides de

Une entrée principe
privée».

et deux entréetCOURRIER DU JOUR M. Dl

island Home
Stock Farm,

Mleh.*

jvn ^ iR, i isns CANADA CENTRAL
EXPOSITION DE CHIENS, Bd.00 PAR JOUR

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL

Eclairé par la lnmièie électrique incan 
descente,A LA BASILIQUE

I>a fête de l'Assomption a été célébrée 
il’une manière solennelle à la Irasiliquc. La 
messe a été chantée par le Rév. P. Alexis, 
Capucin, assisté <le diacre et 
Le soir à la Iwnédiction du Très Saint Sacre- 

nt, un chœur puissant s ius l’habile direc
tion du Rév. M. Beausoleil a parfaitement 

Salutaria ” et le ** Tan- 
. M. Champagne, curé 

Le Rév. M lleausoleil, di- 
» la basilique, mé 
élicitatione. Il

LA RECOLTE A U NORD-OUEST Grosse Ile, Wn
IA V AO K A FAILS' UM, PxormeTOBS.M M. T. G Shanghneaey, vice-président de 

mpagme du Pacifique, dit que les ap
parence* d’une abondante récolte cette an
née, sont excellentes, et bien su 
celle de l’année dernière à parei 
L’année dernière, on espérait que le 
ment total serai* de douze millio 
nota, mais, grâue au mauvais tem 
circonstances inévitables, il n'a 
sept à huit millions de minuta. D" 
télégrammes reçus cette année, le re 
total sera de pas moins de dix-sept i 

ot», (lont douze millions au

La récolte de cette 
coup plus à Iwnne heure que 
nière- En effet, dans quelques par 
Manitoba, on a déjà commencé à moii 
Mais la récolte ne deviendra 
avant le 1*1 ou le ^0 du mois 

voyez, de très 
cette aliondante 

grande partie au )>eau temps 
sence complète de gelée, mais il y a encore 
une autre cause : c'est l'augmentation de 
l'étendue mise en culture. Des fermiers 
qui n'avaient l’année dernière que cin juante 
ou cent acres en culture, en ont plus que le 
double cette année. Ensuite, il y a eu un 
nombre ,1e nouveaux colon»- : ,1e sorte 
quant l’étendue ensemencée augmente, 
tout naturel que la production augmente.

- Eet-ee que le ('. P. R., a assez de loeo 
motives et ue

cadeau que nous fai 
sons a la classe ouvrièresous- diacre

r 1)U

Cj AVIS 22 au 27 SEPTEMBRE, 1890, ,0|“ <I|!S rues Rideau et Nlehmu
- -ROI'RIliTAIBK

bien rendu le 
turn Ergo ” du 
de la Gatineau 
recteur du chœur de 
plus chaleureuse» f 
gne rien pour assurer le succès, 
ajouter du relief à la solennité de 
religieuses.

ns (le mi
TOUTES LES PERSON- 
)NT DEMANDÉ DER- 

•LACEES SUR 
70 U 
ANT

NOUS 'i AC HÈ
LES SATISFAIRE AU PL 

TOT. IL NOUS ES I PRÉSENTEMENT 
IMPOSSIBLE D’EXPEDIER SUR LE 
CHAMP NOTRE JOURNAL A TOUS 
CEUX QUI LE DEMANDENT. NOUS 
NE POURRONS LE FAIRE QU'. ME 
SURE QUE NOUS RETRANCHERONS 
DES NOMS DE NOTRE LISTE D’A BON 
NÉS. POUR LE MOMENT NOS FA( 
LITÉS DE TIRAGE NK NOUS PERMET 
TENT PAS D'AUGMENTER NOTRE 
CIRCULATION. NOUS 
VOIR SOUS PEU NOU 
UNE NOUVELLE PRESSE

NOUS PRIONS ’
NES QUI NOUS O 
MUREMENT D’ETRE I 

D’ABONNÉ 
"TEINTE

nps et à des L LABERCE-
•s les 

nillions

Demandez les listes de prix 
et inscrivez de suite vos entrees.et |iour> NOS LIST DE Y 

PENDh ES I 
N 1* R VOIT! 'H KM D’KWKAMTM 

«le «-oii"Ik"»II«"* vnmnl 
Vile, Non* il"iind»tiu «!«-* ha 
i« h «• he leur* qui ««• liAleronl,

T. b . ( I KKIKK

lÀ )IR BIE ATT 
M PSQUELQUE 

RONS DE
IT-ile min Les demandes de Lerrbi ins re 

ou de privileges doivent 
etre fa i tes a

moins
usportation

année sera mûre beau

Vie» du 
seonner. 

i générale 
st, comme 

bonne heure. Sans 
récolte est due en

UN ASSAUT INDECENT HIER SOIR 
Y'ers min 

et le coi

HH Hue JUIile»u

uit, hier soir, le sergent Moylan 
astable P. C. Ellis ont arrêté à sa 

maison de pension aux Chaudières, James 
Duncan, serrefrein sur le chemin de fer du 
Pacifique.

Duncan est accusé d’avoir, hier 
tvuiné une jeune fille du nom d 
O'Neil sur le chemin d’Aylmer et !

elle un assaut inib 
comment la mère de la jeune tille 
• faire la déposition hier soir à la 

te les fait».

F. ARTHUR JACKSON, US Petr-v-u w«. van mon.
IMPORTEDV

Secrétaire ai Percheron Horses.vous le miT ill stock selected from the get of sin-* and dan» 
si sstabliihed repu talion am! registered In tfc« 
French and American stud books.

ISLAND HOME
(he bead of Gwoeen Tu 

miles below the City, am 
04 d and at earn tmet. Vuriton 
l-xatloo bbiit call at etty office 

la Caaapau Building, and an escort will accoepe -

Agents demandes partoutià" <i nus SOUMISSIONS CACHETÉES aire» 
U sé-es au souBsigm- et rxirtant à l'endos 

.soumission pour le Creusement, Belle- 
ville, ” seront reçue» à ce bureau jusqu'à 

.-ic Mardi, le26ième jour ,1’Août courant,inelu- 
vro* sivcmi-nt, pour creuser dans le Port de Bel- 

'mîenoi'sM^oVi'i v"'1 l'f * * Icville, Ontario, conformément aux terme» 
hur r. o'«,’".j,i I» ol stipulations contenu» (Î 

: un «outrai oomU
-i t o h. v,,.i a »otr-: obtenus en s’adressant au 

Belleville, et au soussigné 
“'vrTe-Tmiun,Z'iur‘ dc8 Travaux Publics, Ottawa, 
ùircuwot L-•‘i».,"/ Les soumissions ne seront pas
hraOro«ditIt-|,.,'i!n*'nî considération à moins ,l'être faites sur les 
»u itr'i peul#t'* " formules fournies et de porter les signatures
riuwtt^rko‘ courantes de i soumissionnaires

- v» «• '-n« .......... ... r , able a l'ordre du mi
SMRSSTiï ::: li|ic" p™- » ■«»”«1,6
ajusKet re»-k et i l- r- (85</0) il 

pntvaRjfnunpr. .,■■<••• ( C chèque
mrnw-i .rwatu^-. *1- fuse le contrat ou manque 

——. chancedàlo*2iLm,.-n-c: l’ouvrage entrepris, et sera remis 
" cas d- s soumissions non-acceptées.

< * -. " Le Di partement ne sera pea tenu d'accep-
»7C*Bsi t*r la plus basse ni aucune autre soumission.IS^aEE-5 ,’"OTd"- ô-ëSi. -fû ps

Y

rzS
S-ccuklrur.n mu- n-r.ir-.r <lr tnru ,

ESPERONSPOU 
8 PROCURER> I» beauttMly situ 

la the Detroit Ria
is accemi b le hy 
Bot familiar with the

32E5
cour de puli 

Sa fille Ki
sa jeune sœur se prou 
hier, lorsqu’elles fure

.ce racoii 
atie O’Neil, âgée de 18 ans, et

nt invitées par 
lans sa voiture et 

œnade. Elles acce

Fanfare des Chaudières
g=

menaient sur
dans une spécmca- 

au DépartementM PIQUE-NIQUE AU BOCAGE BES8ERERjeune homme à montei 
aller faire un 

mais au
la jeune sœur

i ACHETEZe pro me 
bout de chars, lui a dit un reporter, A.ues minutes 

tie fut d.
sur ie trottoir, et Duncan prit la roui 
chemin d'Aylmer. Là Duncan fit des 
positions indécentes à Katie, li 
lu contraindre si elle refusait, 
la violenta et commit l'assaut.

A son retour à la maison, vers dix heures, 
Ki tie raconta à sa mère ce qui lui était »r

James Duncan est âgé de ‘26 ans 
joui» joui jusqu'à présent d'une bon 
talion. Il admet en partie 
l'accusation portée contre lui, n 
sation de violence, et se déclare 
sel là jeui:

JRVÏ>! 21 AOUT
ue nous l'avons déjà annoncé dans

pour transporter cette grande augmei 
de produite bunerelai.l '

—Oui, le chemin n’a jamais été en meil 
ition lu’aujourd’l.ui pour faire face 
c, quoi uc jusqu’à présent, je puis 

re, nous avons toujours effectué les 
tement.

pas eu de plaintes, il 
de la part des fer- 

jet du retard

quelques plaintes, 
faute : 41s voulait 

te d'un cul cou 
s un chemin n'aurait 
jhar» pour cela. Cependant, 
as à redouter de plaintes 

année, car nous sommée à nou* préparer à 
faire face à toutes le» exigences aussitôt que 
les envois commenceront.

Le Home ComfortTel q
nos colonnes, le grand pi iue nique organisé 
par la fanfare des Chaudières aura lieu 
jeudi prochain le 21 août au bocage Besee- 
rer. Moyennant 3ô cents pour les adultes et 
20 cts pour lea enfanta, le vapeur Emfress 
conduira le matin et ramènera le soir, les 
personnes lui désirent prendre part à cette 
belle fête.

prix-là donnent droit en même temps 
à l’entrée du terraiu.

I-e programme des jeux 
plus attrayants. Jeux d 
tours (le force e 
une journée des 

Un orchea 
une mu 
ceux qu 
blemeut

prises en

« MACHINE A LAVER
le di

la menaç 
et finalen

ique acceptée, fait pay 
nistre des Travaux i'u

Nous avons ach# 
la fameuse machin 
Cadrai. Nous sommt 
à vendre ces machines à de 
pahmenis très fat iies. Achetez le Tor 
Standard c rut e me.illev. Nous sollieitor « 
resjiectiieutcment une visite û no'rc. manu
facture et à no. salles de vente No. 85 et 
87 sur la rue York, Ottawa.

et* le dr it d- patente, de 
e à laver, île Jo-ej h 

t i ant. prêts

sports prompt 
Est-ce qu'il u’y a 

viron trois ans, 
du Nord Oue»t

le cinq cent* piastres 
pagne chaque soumission, 
nfisqué si leA oit accom ide

itm
N

nanque de chars sign
de( ’e>il V compléter

prêt à épou-
ic tille, comme compromis.
Duncan est file du gardien de la 

barrière sur le chemin d’Aylmer et I o terne 
ayant été commise dans la province d-- Qué 
bc- l'accusé subira son procès a Hull.

fournir

c’était leur pr >pre 
porter leur récolte 
douteur.«

et tporlS est des

S ‘P.
pn

ne crosse, courses, 
etc., tout promet 
cable., plue agré. . 

ste Je première classe 
sique de dance des pluschoi 
ii désirent passer une 

ne rendent en niasse.

i T.R.SHEA et filsfournira
__isies. Que

journée agréa»

A. GORKI L,
Secrétaire

Départements dee Travaux Publics. Ott* 
va, 3 août IbiM)

WT-ŒX: TA[Yïï i la», s

HAPEAUX
vous que 

que j’of- 
; sont pas 
chapeaux 
été aclie- 
pt ésente

>amedi
achain oa 
va y avoir 
nadiens à 
pour pro- 

itap.es dc
t

House
e Sparks.
nm

au-delà 
ents lia- 
IHiii r en- 
réducti-
tvs :

ï

réduits à 63c.
j ts
réduits à 75c.
nts
réduits à 88c.
.nts
iduite à $1.00 

id uit# à $1/25 

duits à $1.5qZ
ntH

du ts à $1.03.
habille-
gareons 
xet trois 
;t valent 
premier

Samedi

mi lion 
id ixni r 
quatre 
imr 35c.
iOe.

Samedi
la lialan-
liapeaux 
Daines à

Samedi

. J
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liera*1. A

A. & S. Non 
ment un très g

BONS m
SE(

d’excellente Ma 
Prix et îomlitio 
qui aient jamais

Seuls A g 
Piano? Cliickt 
Haines et Nui 
les Orgues Ha 
tey et Kirab.il

PC

Beux Semai;
Commencar 

La meilleure occas

Montres en Or i
Moins chères

I.e choix dans le 
Ottawa.

Bijoutkrif.s f.n < :

98 RUE

Fnbllé

V

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES t

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez---------

HARRIS & CAMPBELL

Cette Ancienne et nonorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua* 
lité des articles qu’elle vend.

10 Pour Cent de Réduction jur font Achat Argent Comptant

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues O’Connor et Queen (Près de 1» me Sparks):

Solution d’Antipyrine
TROUETTEcle

CONTRE

Migraine», Mau.r de Têto\ Névralgie» 
Colique», isthme. Emphysème, Ôoutte 
Rhumatisme, Sciatique et DOULEURS en general.

Avoir soin d'esigar /’ AN T IP Y KIX E at TROVETTE
sroi à P-ris, a. MAZIER, PSarmi"», 264, boulJ Voltaire

Depositaire à Ottaseu : D- F. X. VALADE.
Ed MORIN A C-. - A Montréal : LAVIOL 

ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

Vente en

A Québec : D’ ETTEA NELSON

CHEMIN DE FER
MINTERCOLONIAL ■Sw

CHEMIN DE FER Guide du Bureau de Poste d’Ottawa.>ute directe' entre l’Onest et tous les 
points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si aue le Nouveau-Brunswick, la Nous 
veiie-Kcosee, l’Ile du Prince Edouard, e 
Cap Breton, les lie» de la Madeleine, 
Terre-neuve et St Pierre.

Les trains express quittent Montréal et 
Halifax, tous les jour» (dimanches exceptés) 
et se rendent a destination de tous ces 
points, sans chaup'inent de chars, en K7 
heures et 50 minute

CANADA ATLANIIC i »

NOUVEAU SERVICE RAPIDE
Arrivée et Depart des Malles.

MALLES.

ET

LA VOIE LA PLUS COURTE Fermeture.

< Il A NU KM ENTE Al’".'#) J IT N, 1890
OL'KnT.- Toronto, Hamilton, London, Pet- \ A.

ei-horo, Smith's Falls, Perth................................ j 10
Bellevilln, Napanee, Howmanville............................ lu
Manitoba, T erritoires du Nord Ouest et la Co

lombie Britannique......................................................
SharlfOl Luke, Norwood................................................
Brock ville, Kingston

M. P. M. P M.
6 30 
ti 30

M. P.Les trains express de VIntercolonial qu 
dans ces directions sont

t chaufiï-s par 
t cela donne 
ort et de su

sont att 
>irs, nouveaux e 
chars-salons

br illant- | I,ee convois partiront de la gare de roe Elgin 
comme suitenl éclairés par l’électricité c 

la locomotive. Ton 
vantages, de coufi 

voyageurs, 
s les trains directs 

et dor U 
one les

la vapeur de I. 
beaucoup d’a 
reté aux

chars réf

L'EXPRESS I)K MONT
REAL8.00 A. M. N 00...........

9 30...........
8 OO .........
9 30 | 00

rapide arrêtant 
stations entre Ottawa et le ( 
ant à la jonction du Coteau avec 

du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 
avec tous les trains pour l'est, et 

Arrive a Montréal a 11.35.

à toutes les

Montréal

l 3eotoirs EST. Montréal, etc....................

Halifax et St. Jean, etc. (Ligi 
Provinces Maritimes et Vile du
Cornwall, Morrisburg, Lancaster, etc..............
Québec et Trois-Rivières.......................................
ETATS-UNIS. Vin Ogdensburg.......................
OUEST’ îles Etats UnLs............................................

NEW YORK, malle directe...................................

............... I

; Edouard .On se reuil par cette route à tou 
lions populaires de pêche et de bu 
nada sur le parcours de

Prince
1
S

8 00 1 00 • -
9 30 ............
9 30!..................
8 30l. . I. ■

tes les sta 
uins du ('a- 

I Intercolonial.
8L’EXPRESS DE MONT

REAL rapide n'arrêtant 
Alexandria entre Otta- 

ciiar refectoir, et ar- 
.20, se reliant aux trains 
al et du Grand Tro

5.00 P. M.
qu’ii Casselman et à 
wa et le ( ’ôteau, a i 

à Montréal à 8.
Vermont Centr.

pour tous les points à l’Est. Portland, 
vicie du Loup, Dalhousie.

LIGNE 11KM PASSAGERS ET I>EH MALLES 
C’A NA DI EN N ES- EUROPÉENNES 

ur la Grande Rre 
tant Montréal

10
Les passagers pou 

le Continent, quit 
matin ar 
vapeur de 
ki.

L’attention des ex 
les grandes fae. 

transport de 1 
les marchand 
ces de l’Est e 
l’exportation des 
péchés aux march»

tagneoj

prendre le 
a Rimons

\U- 7 00 9 30
riveront 
la malle,

à temps 
le. mein

BOS 1()S et la Nouvelle Angleterre.... 
Rouses’ Point.....................................................

do

Merrick v

L’EX P REMS DE BOSTON 
et NEW-YORK (passant 

par le Coteau et le nouveau pont en acier ) ’ 
pour Rouse s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila- ( 
dolphie, cl tous les points au sud, 
chars dortoirs de Wagner depuis ill 
jusquii Boston et New-York. (Ce 
a toutes les stations entre OtU

2.00 P.M. 4 4030 7 00 9 3(1

7 (Ml I 1 (HI . . . .
est appelée 

ri»;.*- pour le 
de toutes 

Provin-

xpéditeurs 
ilitéa ofTc

a fleur et en général < 
à destination des 

Ter reneuve, aussi pour 
et des produits ex- 

Europe.
Pour billets et informations concernant-le 

et le passage s’adresser A 
, agent des billots, 
e Sparks, Otta

D. POTTINGKK,
Surintendant ( Général

il le....
il le...

4 40 
4 4o30 9 30 11 00............................................................ 10 30

r gai :nt et Otta va
< b.wer et Melcalfe.......................
( fsgocxle Station, Oxford Sta-

PaviVigi'k • OUEST 
, et tous les Points à

iikm in de fer dit Saint

Kci'i
N ort b

train arrête" 
awaeet Rouse's

gi ains 
■s de P

mnorc,

( 'il KM IN DK IKK IM'
Mat tau a, North Bay

l’Ouest de Pembroke................................................
Arii|iriov et Pakenham, Pembroke Renfrew,

10 .{Il H (Kl
E KING, 

27, ru
LES TRAINS ARRIVERONT COMME M IT :

Il QK A M Express de Boston et 
II.OU n. III. New York et tous les 

arrêtant à toutes les 
Point et Ot tawa.

12 50 10 30

12 .VI 10 30 8 (Kl
l’îiàôü! !

( "aiTetoi 10 3( 
10 3(Appleton, Ashton et Stittsville.........

Chemin de Fer dp PAPiEiyvE : EST 
Pointe Gatineau, Buckingham, Cumberland, 1 
Th n iso, Clarence Grenville, L’Orignal, etc., \

et Montréal................
Par Bate 
Rockland

ints intermediai.es 
ions entre Rouse'sBureau du Chemin de Fer, T 

Monoton N. B. 18 .Juin, 1890. /

12.30 P. M. terCS. H,
St Jean et toutes les stiitions baliu- 

train quitte Montreal a 9 heures 
a Alexandria seulement, ex

cepté pour laisser descendre des passagers à 
dos stations sur le Grand Trou..

S 1
lifax 

à. ni. et arrête
xi a VapkprC lÀîni ( "umbcrUnd,

L'Orignal, Thnrso et Ixifaivre
id, W’endover, Treadwell, 1 | ^

Chkmin dk Fer dp Canada Atlantique : 
Alexandria, Glen Robertson, Greenfield, Max - )Q A R P M Express rapide de Mont- j ville.................................................................................... j

v.tTU I. III. réal et tous les points de ' Eastman's Springs, South Indian, St Polycar- \
l’Est et du Sud. Le train «juitte Montreal |ie. Côt*au Station, etc..............................................(
h 6.CX) p. m. et arrête à toutes les stations. .L'Sction dp C. de Fer Pontiac et Pacieiqüp. .
K. ,'HAMBKRLIN. C. J. SMITH ! î̂ j
Surintendant-Général Agent général dee Aylmer.................................................................................. !

Passagers Par DILIGENCE
Bell's Corner, Richmond, Skead's Mills, Hin-)

| lonburgli, Fallowfield et Mosgrove....................... /

} llllJUMlli
IMPORTATEUR

i 1R (H)

1

---------- DR. 8 45
I I

Ottawa, 19 juin 2
Hull......... 1 (K) 6 (Kl

3 30.... 12 15 6 00

.... 12 15 ............

1 30 11 30 ...........  ............
.... 10 00 ...........................

... 11 45.........................,

.... ; îo oo!. ... ........

.. i
LVITNEAU. A la Rivière du Insert..

isides....................................................... j
Hawthorne, lundi, mercredi!

Isca et Iroi 
isay s ( 'orner,

3 ! 1, 6 (Kl

12 30 ....et vendredi
\ Billing's Bridge, Stcwardton.............................. :..................... I.............

Cmmmings’s Bridge Robillard, Orléans et I ...
Hardman's Bridge.................................................../ 10 00 ...................

Boehestorvillc et le Mont Sherwood..............
^ (A reh ville l Ottawa Est....................................................
* j Merivale, City View et Jock vale, mardi, jeudi l !

:di. ....................................................................
Malles Anglaises : 

li, 18 et 25 
! Mardi, 12 et 26 
? Mercredi, 6, 13,

10 OCAmei ipainee. 
Anglaise 
écossaises

% i 9 :uSSrSTfC 12 :«oet saint
:

(li, 4. I 
di. 12.

. . Yiâ New-York............

. Vià New York...........
Rimouski:............

New-Rork'............

I 00 
. 6 30

6 :to
.........Vià
..........Vià

20 et 27 
et 28.... 

et 29..............
------Coin des rues------- jeudi, 7, 14,

Vendredi, 15

Les lettres destinées à l'enrégistrement doivent être mises à la poste 15 minutes avant 
la clôture des malles précédentes.

Heures (lu Bureau, de S A. M. à 8 P. M.
Mandats sur la Poste et la Banmie d. Eparvues, de 9 A. M. À 4 P. M.

Remette de PiousDaleusie et Saiot-Palriee
OTTAWA

que d,Epargnes, de 9 A. M. A 4 P. M.

POUR les 1IR- MORRÛIDES J. GOUIN, Maître de Poste.
Bureau de Poste d'Ottawa, Août, 1890.

Idarqn<> «le <>mnieree

Prof. Loisette’s(lllgucnt
Pour les hémorroïdes internes ou externes. , 
lia guérison ne manque jami 
(luire après quelques appllcat

KIIPI'OKITOIKB PIXLN-Pour
t hémorroïdes av. c écoulement interne de 

sang. Itemède et préventif sûrs.

Un des 
mède est

Mis en boites séparées.

Pi % l S MALADIES DES ENFANTS

SIROPdeRAIFORT iodé MEMORYPeintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u 

Huile, 
Etc.

aie de se pro- (e G RI M A U LT & C ‘•.Phamtauu à Parti

Dapuit vingt tnnii j oa midlotmtnt donna las 
résultats las plus ramarquablva dans la a 
tna^adlaa daa anfanta pour ramplacar l’hulla 
da Ibia de morua at la alrop ant.scoroutiqua

DISCOVERY AND TRAINING METHOD

lin grosHâMit nn-«n,|)reiu‘ntat innw by envious would.be 
I omiw-llfoni, and in «pilent “taxenttempi* t«> rob'' him 
I ■ Hi. (mil of 1i-x l.-Uhirx.fctl ofalueh demonstrate the 

.dimmed - ■.ii-eriorily (.ml poiiulnritj- of tlismsi iiingN 
•I li.iselte's Art of Never F'orpellmtr is r-ooi-m/od 

in br.lh lleiiiixpheres ns innrkii':: i n K|hh-:i in 
omory Culture. Ilis Pr-«per.!ustsent post l—. lgiTee 

| ini.-iisi f |xs.ple in all p-rts o{ !!ie glol-ewlio hnvotuo. 
lly etudUd kisliysleni I y «•t.m*poiidi’nre, ? ....wing 
m hisbfsir;- ir.v.sul r.i-Jr, :ii. n briny 

■
> /.«I» -. I.l orPmepwlue,

,-,.D.r0rS‘,ir.ra.rsw,......
•t let direnei é. uplium de la peau, de la télé 
et du visage. Il excite l’appétit, tonifie le» tusoa, 
roui hit la plieur et la moitesae de» chzir» et 
rend aux e^'ant» leur vigueur et gaie’j natu
relles. C’est au admirable médicameta contre 
les croûte» de lait et nn excellent éepnratif.

princi^iaux mgrèdierils de ce re- 
U gomme pure du Pin blanc d 1

En vente chez les Pharmaciens
îïti Av.-line, N.V

SANTALdiMIDY
— PREPARE PAR — Pharmacien é Paria 

Supprime Copnhu, Vtabéba et 
In.iertiona. Guérit en 48 heuree 
les écou lamenta. T rés efficace 
dans les maladies «le la veeele. 
Il rend clalree les urines les 
plus troubles.

ARTICLES Pinus Medical Co„ IEMORY
FSI&S1De Peintre en General Le» Ikili-amcnu d-Ira»»» (e trwwti Parlai 

g Rua Gvxnnr, i Montréal : céw Ltmae* 
' ■SO’i 4Oaéàaai <É»aN é*P-----—

Ottawa.iOiitario. J

■

Vin«Sirc
U LACT J PHOS

D plr»rnu« -.nt dai 
Il ratTarn.-it «t r»dr 

, raekitiquea, -end la 
i A dota jean h iiioe» (1 

qui »oct «ligué» |i 
i rapide, abri le» Y 
i eiealri«»iior. de» pov 

l.atfimmti rnttir; 
,en I» SX r>r d: t 
lad» rt«> >*-• i-.lig

•'ws.'t wii :
lut 1st \ .-rri:<, i
eo'-:re It léirrhée »i 
lit er. it îluri

i -l un» t 
! L* V ; et > Sï

VlÎÎ’."-rata1

W or Toronto.
LSI'

n

IRDIARUB Ere N, 

mstfciuA»
OF EVERY

«DTE FOR FRI ce

Wars ho u SB & OfVuJI^
T oitoarâo.

un «oMBiira Mtotcnra Qtn

SOLUTION PAUTAUBERGE
CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÉ 
sidèrent comme le remède le plus sûr et efficace contre les

AU

MALADIES DE POITRINE
PHTHISIE, BR0HCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES 

En Vente ohes L. PAUTAUBKRQI, 99. rue Joies César. PARIS.
DÉPÔTS DANS TOUTES LES PRINCIPAL RS PHARMACIES DU CANADA

PETROLES
ET

Huiles pour les Machines.
EN

VENTE EN G-ROS PAR

fflEL ROGERS
OIL

CO.,
Bloc DE l’Hotel Russell

OTTAW-A_

Vins de porte, Sherry d’Ivision, 
Rlmm pur de Jamaïque, et Ryc de

Le „ premiers médecins recomman 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont necessai

C. NEVILLE,
clié d'Ottawa.97, iue Rideau, entrée Mit le

NOUVEAU ! !
Aussi une épicerie de première classe au

B6 RUE GEORGE 66
s-a-vis e marché By)

[de mon magasin de Liqueursiére|
ÿ rue Ri<

NEVILLE€.

LINIMENT GÉNEAÜ
36 A.NS DE SUCCÈS

Seul Toplque\
remplaçant le . 
feu sans ’ u-l 
leur ni chùte du 

1 poil. — Guérison) 
rapide et sûre, 
des Boiterie»,t

_ _ __ Foutu rca,'
lEcarts, Molettes, Vcsslgon.s Engorge-1 
’ments des Jambes, Suros, Eparvius, etc.
ThXOÊNEAnTîîüiie Sl-temr»,Parie1

HMHHMJHK-C €X>

M ........

Attendez
fi POUDRE DE TOILETTE

ALBANI
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dresse. Pardonnez-lui, monsieur 
car si je savais qu’il est malheu
reux en exil, je ne pourrais pas 
'rivre et ses enfants seraient or
phelin*.

—Puisque la victime désire 
pardonner au meurtrier, dit le 
président eu vertu de déelar - 
lion et vu l’article 1596 du Code 
pénal qui s’applique 
sent, nous déclarons la sentence 
de la cour annulée et Louk 
K .uskino rendu à la liberté avec 
la pit me possession de tous ses 
dioits-

Aux cris enthousiastes de l'as
sistance, la barrière du* prétoire 
s’ouvrit devant U >uskvf qui, 
chancelant, ébloui, tomba 
pieu ant dans les br ,s de sa 
femme.

—Viens, dit-elle mon pauvre 
homme! Dieu t’a pardonné, puis
qu’il n’a pis voulu que je meure 
Va, nous aurons encore d’heu
reux jours ! Maeha,baise la main 
de ton père, que le Seigneur nous 
a rendu !

Entre sa femme et sa fille, 
Louk Loukit h rentra dans sa 
d-me tire, 
dire qu’il avait été fou, il a peut- 
être li ai par le croire; mais il vé
nère Tatiana comm s une sainte. 

FIN
Dans une auberge de eampa-

Lo voyageur inquie:
—Cehe ch nnbre ne me paraît 

pas très propre. Avez-vous des
punais -s?

—Oh ! bien sur, répond l’au
bergiste ; mais monsieur peut 
dormir tranquille, elle ne sont 
pas méchantes.

Dans n i coin du fumoir, le 
marié, appuyé sur le bras d’au 
fauteuil, causait à voix basse 
avec Théodore B moist, s >n ca
marade de promotion, '•étiré dans 
la vie civile depui quelques an
nées déjà.

Te voilà hiureux! disait Théo
dore.

Heureux, sans dou’...parce que 
j’espère!

—Que peux-tu espérer de

IT E TT I 3L. Xj ZE T O 1ST j son crime, il ne nia même pas la 
préméditation.

—J’étais affolé, dit-il; je n'a
vais qu’une pensée: être veuf, 
pour pouvoir épouser So phi • Sa- 
vichna. Elle m’avait dit qu’elle 
ne voulait pas de moi parce que 
j’tais marié, ”t voilà!

.—Mais vous avez préparé le 
crime? insista le président.

—Je l’avais préparé. Je vous 
dis que je ne pensais pas à autre 
chose!

Il retomba dans sa trope u.
—Introduisez la victime, dit 

le président.
Un grand moavement se fit 

dans l’auditoire. Que dirait la 
malheureuse? Témoignerait -elle 
contre son meurtrier?

Tatiana entra appuyée sur sa 
fille Macha. Elle au>si n’avait 
plus que des cheveux blancs. 
Pâle, se soutenant à peine, elle 
semblait sortir du sépulcre 
Louk Louk tch. les mains jointes 
la regardait d’un air d’extase; 
elle attacha sur lui un long re
gard plein de pitié et ses yeux 
éclatèrent en eau.

— Racontez l’attentat, dit le 
président.

—Je n’ai rien à raconter, re
pondit-elle d’une voix pathéti
que qui remua les juges jusqu’au 
fond de l’âme. Je ne me sou
viens de rien, si ce n’est que j’ai 
juré à mon mari de l’aimer et de 
le servir jusqu’au tombeau. Il 
a toujours été bon pour moi et
pour ses cnfmts......

— Il vous a frappé, cependant, 
insista le magistrat.

Si c’est arrivé, c’est qu’il avait 
perdu la raison; je ne puis en 
rien dire...

On ne put en tirer autre chose 
et on la fit sortir.

Le président se tourna vers 
Louk Louk itch:

Avez-vous quelque chose à 
dire? lui demanda-t-il.

—De cette heure, a tous les 
moments de ma vie, je remercie 
Di u d avoir permis que ma fem
me vécût, répondit-il sans lever 
les yeux.

Le silence le plus profond 
régna pend ut quelques instants. 
Tout à coup un murmure d’éton
nement s’éleva de la «aile. On ra
menait Tatiana.

—Mtdarae, lui dit le prési
dent, votre mari a to.it a von'3; il 
va être condamné. Mais la loi, 
dans sa sag s se, estime que cer- 
tai us crimes, causés par la mi
séricorde des hommes Pouvez- 
vous aflirmvr an tribunal que 
vous n’avez à son égard ni res
sentir!.eut ni colère?

—Moi? lit T itiana en se so iL - 
vant sur sa «h lise. Vendant 
quinze années, mon mart a été 
le meilleur C 
de folie a vh<i..gé sa raison, mais 
Dieu a permis qu’elle lui revint 
afin qu’il txpat r.*n pêché. 
Quand Dieu pardonne, qui pour
rait se souvenir? Et moi, je l’ai 
toujours aime! Ivendez un père 
à ses i niants, monsi ur le juge; 
et vous ferez une bonne action 
et je vous béni ai tous les jours 
de ma vie! Il n-- mérite pas d’être 
puni; le péché ne peut pas retom 
ber sur lui.

—Sur qui, alors? répondit le 
juge ému.

—Sur moi répondit-elle avtc 
une humilité profonde, sur mo: 
qui n’ai pas su conserver sa ton-

FaitsLOUK LOUKITGH
VA R

CURIOlTKSbHENRY GREVILLE
l’alcoousm

au cas pré.VII
[Suite)

—Monstre ! dit l’inspecteur 
à Rou kine, comment avez-vous

Le docieur Mai 
à la liéeuc fnltri 
une inléiessante 
et l’alcoolisme, 
va lire est l’un de 
c-* travail scienlif 
en tcèiip, non sat 
ques types origir 
me: l’alcoolique i 
lique sensib e, en

plus?
Me fai e aimer d’elle...... elle

ne m’aime pas.
Ob! si tu l’entendais parler de 

toi! Et aujourd’hui, etait-elle 
assez rayonnante!

—Oui; elle rayonne parce qu’
elle e t bonne, bonne comme la 
bonté elle-mêm ! Mais elle parle
de moi. tu l’as dit...... elle abiau
c »up, oh! beaucoup d’amitié pour 
moi; elle n’a pas d’amour. As- 
tu vu sur son visag i rien qui 
ressemble à cet.Le crainte impa
tiente d^s jeunes mariés? Tiens, 
nous sommes mari et femme de
puis tantôt quatre heures: croi
rai -tu que je n’ai pas pu lui 
dire un mot à elle tout" seule, 
que je n’ai pas pu lui baiser la 
main?

pu
— Je ne sais pas, répondit-il de 

cette voix faible qui av.iit apitoyé 
l’institutrice. Je suis bien con
tent quelle vive, oh! oui, bie.i 
content!... Dieu soit béni!

Dès que les premiers symptô
mes de la vie renaissante se 1 i- 
rent manifestés, ou emporta Ta
tiana chez elle. L’inspecteur de
mande ses chevaux et partit sur 
le-champ, emmenant Louk Lou- 
kiteh toujours garrotté et qui 
semblait indifférent à tout. De 
temps en temps, il disait à voix 
basse:11 Dieu soit béni!”

VIII
En Russie, la procédure est 

courte pour les affaires de ce gen
re, et le jour du jugement ne so 
fit pas attendre. Une foule con
sidérable remplissait la petite 
salle du tribunal lorsque le cou
pable fut inhoduit, et nn frémi-- 
sement| parcourut l’assemblée. 
C’était Louk Loukitch, ce vi il
lard à la barbe et aux cheveux 
blancs, à l’air hagard? Ils l’a
vaient connu si fier et si robuste!

Il n’essaya point de se défen
dre; interrogé sur le mobile de

e i

teux, et pris au pi 
L’alcoolisme i e 

que parce qu’i: us 
comme parle Zo i 
sue. L’ivrogne, 
pas à devenir un 
point de vue speci 
tains de l'a'co-d si 

m'attacher
m’occupant ni mi 
que dts alrooliq 
moyen de diroinu 
ces derniers, c\ si 
leur poitrail el de 
d eux mêmes, ain 
enfant qui pleure

Voici le dialog 
joume lement dan 
consul ation--;

—D cteur, ordo 
chose pour me fau 
me plaindrais pas 
sommes, si je ne 
mes mollets. Je 
mo ns possible, loi 
mes drap.-; mais i 

'■-s'attiédissent, des c 
point de ’fssrntir 
était pour moi le

A force d’- n tendre

—.Dans une réception comme 
celle-ci, oû tu as va défiler quin
ze c*nts personne , avoue, mou 
cher Raym>nd, que la solitude..

—Ah! si elle m’aimait ! Je ne 
sais pas comment elfe aurait 
fait, mais elle en aurait trouvé
le m >ym......Vois-tu, moi je
l’adore!

Raymond passa sur son front, , 
où se for naît un pli, sa mai i qui j 
l'effdç i, et se leva en souriait.

(A cviuiMxacr)
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FEUILLETON mes ça!
— La jeune Mme de Beaurand 

a un sourire exquis, déc ara une 
douairière de tempérammeut 
conciliant.

—Exquis, j’en conviens; c’est 
une autre personne quand elle 
sourit.

—Et elle a souri toute la jour
née, ajoufa un troisième. Les 
coins de la bouche doivent lui 
faire mal !

Bah ! le bonheur !......
—Le bonheur? Pus tant

UN MYSTERE
—PAR -

HENRY GREVILLE
i

Dans les immenses salons de 
l'hôtel de Beaurand. ouvert pour 
la première fois depuis vingt ans, 
la foule commençait à s’éclaircir; 
il n’y avait plus guère de grou
ser ré s qu’au buffet, où quelques 
amis s’étaient réfugiés, prenant 
des forces avant de faire l-.*ur 
tour an Bois. Les femmes, assi
ses, grignotaient un fruit ou ga
teau; les hommes, debout, cau
saient: on jasaient spécialem nt 
au sujet de la mariée.

Remarquablement belle, la 
mariée, sous son voile de dentelle 
relevé sur ses cheveux noirs et 
louid-», et qui faisait à sa beauté 
un cadre magnifiqu ■; to it le 
monde était d’accord là-de-sus. 
Tous les hommes étaient tentés 
de la trouver trop be;le.

—J’aime mieux un genre de 
beauté moins imposant dit un 
jeune homme fort é égant, je n’o- 
serais jamais conduire aux Bouf
fes une femme pareille! Et si l’on 
ne p^nt pas einmen r sa femme 
aux Bouff -s, alors......

—Toi, je connais tes 
C’est une des jpetites de 
qu’il te fauL Epouse, mon cher 
époux ! Et tu iras aux Bouffes 
je t’en réponds, et à l’fîden, et a 
la foire de Neuilly ... Mais tu ai-

ça! Ce n’est point un mariage
d’amour, oi je oui dire......

—.Et de quoi, alors? Elle est 
aussi riche que lui.

—Pour le moins!
—Ce n’est point un mariage 

d’ambition non plus! Il est capi
taine de dragons; c’est trè • gentil 
à tr nte d ux ans, mais enfin, il 
n’y a pas là de quoi vous surex
citer l’imagination.

C’est uu mariage d’amitié,près 
que de complaisance, à ce qu’il 
parait. i 

—De quel 
—C'est de la mariée,naturelle- 

mem! Lui, il est amoureux fou. 
On dit,—je ne parle que d’après 
ce qu'on m’a raconté.—on dit 
que Mile Estelle Brunaire a fini 
par se laisser toucher, unique- 
meat par b >uté d’âme, en voy
ant liayno td perdre le boire et 
le mang r pour l'amour d’elle. 
Positivemenr, il avait maigri, 
vous le savez !

On riait, une dame récria, un 
homme renchérit sur cette affir
mation hasardée, et finalement 
on se dispersa au milieu des 
phrases polies et ties poignées 
de main.

côté?

goûts ! 
Polrey
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